
Fermeture

Cm

ii*’
8 au s'ài

• OD

!

7 00

•i <*' 
l'HKi

7 00 9 80 

....9S0

7 01*9 W 
7 UU» #>

0» «S
7»l 9 au

!» 3» 8 00

il
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Oueet — Toronto. Ha
milton, «to ...........

Oueet-Belle'-tlle, 
Broekvilo, ete....,.

Ouwtt-Manitoba T 
au N. Oueet..............

Oaee — Toronto, Pe- 
t»iboro,eto..............

Est—Montréal, etc—

Est—Pror, Maritimes.
Bst— torn well, Mor- 

risburg. Lancaster,

ffoSÏ».....
K.-Unis, via Odgen»-
Oueet,KÜ"t«Hlnïi"
New-V^ork, m.^lireoie

S2S
Ch-de fer St-L. et O- 

Kemptrillf, North 
Gower, Metcalfe,etc

Karo, Kenmore ..........
Aterriokville, Hussell,
Cb. de ter Pac- Pem- 

broke. A rnprior etc 
A*htoii,Huntly, Carp,

Bristol, Clarendon,etc
Smith* Faite................
Matlawa. etc...............
Ch- de ter l’ac. — Ap

pleton, Ashton,Bris
tol, etc-..,...............

Ch. de 1er Can- At'.— 
Alexandrie, Athol, 
Laggan, Eastman
Springs, etc.........

Par diligence — Hell's 
Corners,H i nt’burgh 
Kallowfleld, etc.......

Aylmer, Kardly, ete.. 
Quyon, Trflreauville 
Gatineau, t. le jours, 

6 River Disert....
l'illlng’s Bridge.........
Cummings' 

mane* Bridges..
Roc heel ervi Ile, etc 
Orleans et Kohl Hard
Arohville.....................
Merlvale—lundi, m«>r 

creli et vendredi. 
Mailee Anglaises—vif 

N,Y., lundi, et Jeud 
Via llalllkx,Jeudi 

do sac supptem

Arrivée et depart dee malien.

. lin”
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I 10 ....
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à

Bureau de Poste d’Ottawa.

MATICOdeGRIMULTaC
OniMAÜLTACi», fïtm»àmàtmù

IRJECTiO* le BATICO it BMBABtT A »e | 
qeetqsee saaeee nelle a aquis ca 

talion o n.rrruelle. gué
les éeeetemeoU let plat rebelle#.

eAfSUUSM BATIOBIeeBIBABiTAOkl 
ee fatieemi pas l'eetemae mbum le het 
bate* let caf>«nle« au ee 

et tu neest rapi.i

laaBtdgaeKsu o-dessae es trémas* A Partes 
« Mut I tcw»**, t Horntréal : (Ses Lnu*4 

etteiifomélMsialmtote •MX

CIMR^nnNDIENNES
aa CAWMASXB PTBIOA

de MIBAULT A t»*t Phtrmtultm i Marti.
Le plut effiraee des mortes reasaapearesm 

battre l'aetbme, l'oppreeelem, ht taux 
, le* eatarrlee

5 La Laati PkaawUu
•JW BZmor et le ▼*» de D0SAXT est 
>le pies pvleeael des réparateurs.
> B raffermit el redrew# Iw et dee esfoste 
Ireeditifwt; read U ogorer et raetifiu en 
êAioltutnlt move et lymph*Uqnet et 
>qei teat fetigeds per ea# iriiututt trop 
) rapide; chas let PkHstpMi, il feeibU le

etostrieatios des poorness. _____
1*1 frmmti tnetinlti, qui pressent It Vise 

ee U gnor de teWABT, eepperte 
leer éUt »•• bâtons et sees «emieeemeote

t*M.tai£t'rara
ilt.it des Noumcti et gareatil Ut i 
t contre It Diarrhée et les maladies de
> tance. Par ton iedaeece, le Dm 
A tan* «stigue et teat cooreltieet
> La VI* et la SUOP 
À réveillent I*a r petit el Ut forces des
> Uictnti. et roovieneeat dtat test Iw 
Mfalifut ou d'éywwswat de eorpt bumaia.

VINAIGRES

VINAIGBERIE DE KINGSTON.
& CIfflJÉL.

MABDFACTDXIXR8

Blâmes. Cidre. Malle et am tree 
viNAwin

Garanti! Puri eons tous lee Rapporta,

Bit VBHTB A OTTAWA

Par loua lee Prlmdpavx Epiciers.

nouveau magasin de l haus- 
----- sures------

P J’Invite le public Advenir me faire une 
visit*». Je tiens aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages .de^ pratiques—satisfaction 
garantie.

G. CLAUDE,
Hue Dalboueie

W. J. ELLARD
Fabricant de charrues et forgeron

Réparations de «tôt genre ea 
.voue le plue court délai

10 RUE ST-GEORGE, OTTAWA

W. O. MoKAY
Importateur de Vins, Liqueurs, Clgi 

Tabacs ; aussi propriétaire de

•'L’HOTEL RICHELIEU”
Agents pour les Commerçants de Bois.

«46, 44» el 4.10 rue Nntwx.

Le* lettre* <le*tlnèea A l'rnregletrement doi
vent être mine* A la p«*te« 16 minute# avant la 
clôture de* malle* procède 

Heu'e* du Bureau, deüa.m. à 9 a,m 
Mandata aur la poste et la Banque d’K 

de 9 a m- A 4 p. m.
, Mal tre de Poste.Bureau de Poste d'Ottawa, |N 

Juin U*!l. 1

A VENDRE PAR ENCAN PUBLIC

66 ET 68 B/CTE SPARKS

Commenceront le 1er Juin pour se continuer jusqu’au 1er Juillet
Une vente sacrifiée de tout leur fbnds de marchandises

Ceci comprend des marchandises de premier choix qui seront 
vendues à moitié prix.

UN MOT AUX SAGE. VENEZ DE SUITE
Indienne», Coton», Toile», Etoffe» a Bobee. üelefc Telonre. 

Knbane. Santa et Chapeaax de toute» eepeee»

300 DOLMAN'S ET PALETOTS POUR DAMES. 
500 JERSEYS DE «1.00 JUSOU’A *3 00.
TAPIS, TOILES CIREES ET TAPIS HUILÉS.

Le contenu de 9 departement tSF 11 faut que tous soit vendu.

id. o-ARiDisrEiie, ôc orm.

HOTEL CANÀDIEH —CHEMIN DE 1ER—

INTERCOLONIALCl*DEVANT OCCUPÉ PAR G. Latrinooillk

Ce magnifique hôtel vient d'étre acheté 
par M. John Jehnson, ex-propriétaire dn 
“ Royal Exchange.”

Les repas sont ser

La Route de la maile Royae, de Passagers 
le Canadi et la Grande

Ugneheure, à la
carte, système européen, et sous la •urinten-

nce <r un cuisinier français de première

Vina, claret, eauterne, champagne 
qneurs de première qualité.

Cet établissement vient d'être meublé à 
neuf, lee chambJea sont spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face au par '* Bajor's

L'entrée privée est sur l’avenue McKensie 
et l'entrée générale du restaurant aux Nos. 
536 tt 538 sur la rue Sussex.

JOHN JOHNSTON,

rvis
»—BT—'

La Route directe entire FOieet et tous les 
pointe du Bas du St Lurent, de la Baie 
Jes Chaleurs et du Nouveau-Bruns
wick, la Nouvelle-Boœe, Vile Prince 
Edouard, le Cap Bretm et Te

>rtoire(buffet)et salons 
f sont attachés à cha-

de
et li-

r reneuve
D’élégante chars do 

pour le jour tout neu 
que train direct.

Les passagers po 
ou le Continent Européen 
to par le train de 8 hrs. 
dront le Steamer d 
samedi à Halifax.

Tous lee avantages qn< comportent des 
Elévateurs, Entrepôts et looks de première 
classe sont offerts i Halifix pour l'expédi
tion du grain et de toutes marchandises.

Dee années d'expérieo* prouvent que le 
chemin de V Intercolonial set la ligne la plus 
sûre et la plue rapide offe-te aux expéditeurs 
de fret entre le Canada et la Grande Bre
tagne pour ta connectiot avec les § learners 
allante Liverpool et Okeoow ou en reve-

Toutes informations Hâtives aux taux de 
transport de fret et de pwsagers et dee hil- 
leu peuvent être obtenu en s'adressant à 

E. KING, agent des billets,
37, rue bparke, Ottawa,

Grande Bretagne 
en e laissant Toron- 
a. a. le Jeudi rejoin 

e la mile océanique lePropriétaire

rr^CHÀRBON
%Syr .Lis meillwrs
I tés de cha 

b.tuminenx 
e anthra-

BIEN CM BLE 
ET TAMISE

10R.E1LLY 4 HEKIY Ont
6B0 W, ROBINSON, Agent pour lee pas

sagers el le fret de V Est, 136$, rue 
Saint-Jacques, Montréal.

D. ?OTTINGER,
Ëuri n te n dau t-Général.

■(Suc '*e J A Seyhold)

& Rue Sparks

BLOC BVSHELl
Bureau du Chemin <e Fer, 1 

Moncton, N. B., 20 Nav. 1888. J

T. J". BBA.T02STNETTOYAGES TAPIS
Her loger e. BUeeUer

Marchand de Montres < ’Or et d'Argent 
doles, Anneaux et Bijmx de toutes sortes 

Tons lee oavragei sont garantis.

lesJM «4 SU.me IMUegloe, Ottawa

A LA VAPEUB

6e et lee plumes répa-

8TEPHKN8 WILKINS.
139 rue Angheta. 

^1^* ordres peuvent êtie laissée au No 78, rue

Lee tapi* sont net toy 
»ee à la vapeur ches

LOTERIE
NATIONALEPendant ce Mois

Habillements complets tout 
laine pour $4.50 CLASSE 3D.

Habillements Tfaits sur com 
mande seulement $10 LE 25EMB TIRiOE MENSUEL 

AURA LIiU LE

ÂD Grand Magasin de Bardes MEKCKEDl, 17 .BILLET 1889
Nom 266 el 271. ree Welllagtoa

A 2 HEURE, KM.

Pi

& VALEUR TOTAL! DES LOTS

$50,04)0.00

Gros Lot: Un ImmeoUe de $6*000.00.

NOMENCLATURE DB8 LOTS:

1 Immeuble de-......$<,000.00 $5,000.00
1 do ____i,000.00 2,000 00
2 Immeubles de...... 1000,00 1,000 00
4 do _________ 500.00 2,000 00

10 do _________ 800 00 3,000 00
30 Ameublements.... 200.00 6,000.00
60 do .................. 100.00 6,000.00

P00 Wontrel d'or____ 50.00 10.000.00
1000 Montres d'argent 10 00 10,000.00
1000 Services de toilette 6.00 6,000.00

J0S LANDREVILLE
461 Bsm » parka

Ecuries de louage, Chevaux 
de premier ordre. Command

et Voilures 
ee exécutées 

tans retard. Communications par télé
phoné.

EM7 Lets valaat

*1.00COUT DU BILLET

LAURENT DUHAMEL Il ete offert au porteur de tout numéro 
gagnant de lui payer en espèce* le montant 
de son lot, moins une commission de dix
^°Le« nom» dts gagnante ne sont pas livrée 

à la publicité, à nuine d’une autorisation 
spéciale.

Lee demandes de billett seront reçues 
jusqu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque 
Le Secrétaire : 8. S. LELBBVRB,

ETAL D.—MARCHE BT.

Assortiment complet des méilleures vian
des du marché d’Ottawa. En gros et en 
lètiul : mouton, porc, saucisses, etc. Comme 
>ar le passé, M. Duhamel se fera un devoir 
le satisfaire lee pratiques qui voudront 
jien l’honorer de leur bienveillant patro» 

1 12 87-88

CHITTY & CO.
W. K. BROWN

MANUFACTURIER rr MARCHAND

-------DE--------
CH A UêSUBJSS EN GB08

A transporté son établit
UéM BIBEAU,OTTAWA

riorums x nmm
4» BUE EMM, OTTAWA

3^w1 OJI3BÇÎ

Il a pris des parcelles de certains 
organes spéciaux sur des animaux 
vivants, sur des petits cochons 
d’Inde, par exemple des cobayes, 
ou sur d s chiens « très jeunes » 
autant que possible (car la jeunesse 
de ces organes est une qualité à peu 
près indispensable dans sa méthode); 
il a trituré,dans un mortier, ces par
celles encore palpitantes ; il a éten
du le tout d'eau distillée, puis il a 
filtré. Il a ensuite purifié et clari
fié le liquide ainsi ebtenu et il l'a 
injecté sous sa paau avec une se
ringue, à la façon de la morphine 
et à la dose d'un centimèire cupe 
par injection. Rien de plus.

Or, à partir du lendemain du 
où if s’était

lions, M. Brow.Séquart s’est senti 
tout transformé.

Jusqu’alors, une demi-heure de 
travaif debout, dans son laboratoire, 
l’épuisait ; et le voici qui, toujours 
debout, étudie pendant plus de trois 
heures sans éprouver la moindre 
fatigue et sans prendre le plus lé
ger repos. Soudain son appétit est 
plus grand, son sommeil tst plus 
réparateur et p us calme ; S3n esto
mac a repris toute ses fonctions, 
son travail intellectuel est devenu 
d’une facilité remarquable et d’une 
lucidité parfaite, sa force dvnamo 
métrique s’eit accrue de 7 kilos. Et 
tous tes désirs ont subitement ra-

Nous ne pouvons mentionner ici 
d’autres particularités tout à fait 
intéressantes qui se trouvent en 
detail dans les comptes rendus de 
la Société de biologie, ainsi que la 
dénomination scientifique de ces 
organes spéciaux des cobayes et des 
ch.ens qui sont broyés pour la for
mation du liquide de rajeunisse
ment.

Et peu à peu, tandis que le geste 
s’anime, la parole du vénéré savant 
devient plus ferme et plus nette, 
sou visage ridé reprend toute son 
éneigie longtemps disparue, et sous 
d’épais sourcils blancs son regard 
profond retrouve les éclats vigou
reux des années d’autrefois.

L’émotion augmente autour de 
lui et l’auditoire tst bientôt séduite 
et convaincu.

En terminant, M. Brown-Séquai d 
déclare que les effets ressentis par 
ses injections ëquiva eut a un ra
jeunissement de dix années. Et un 
tonnerre d’applaudissement couvre 
ses paroles.

Il 11e faut donc plus sourire à la 
lecture de VHomme à t’oreille cassée 
tt des romans dans lesquels Ed
mond About mettait, au service 
d’une fiction, tant de verve imagi
native et de spirituelle fantaisie : la 
fiction d’hier devient la réalité du 
lendemain et l’humanité semble ré 
duite à paraphraser le mot de Pas 
cal : « Notre intelligence se lasse 
plutôt de concevoir que la scient e 
de fournir»

Les merveilleux résultats de M. 
Brown-Séquard seront-ils confir
més par les études nouvelles que 
vont faire, en toute hâte, d’autres 
physiologistes ? Un l’ignore, et 
il est plus raisonnable d’attendre les 
vérifications nombreuses, les expé
rimentations de tous genres aux 
quelles les savants français et étran
gers vont se livrer.

Mais saluons dès aujourd’hui 
avec respect et fierté l’homme de 
génie, patient et courageux, qui, 
après avoir fouillé pendant quarante 
ans en Amérique et en France les 
secrets du système nerveux, nous 
donne, en plein centenaire, le su
blime espoir d'un rajeunissement 
éternel.

Pim de
UMckerlpg

Nteinwy
He» newOi

Everett etde Eatey
Nordheli

Ktmbwll.

fait deux inj- c-
Nous 

avons un 
asssortiment 

complet et choisi 
de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont àla 

portée de 
tous.

Il

67 RUEISPARKS
L’art de ne pas vieillir

L’art de ne pas vieillir semble 
trouvé, tout au moins l’art de ne 
pas vieillir trop vite. La preuve eu 
est dans une communication des 
plus curieuses qui a été lue pendant 
la dernières séance de la Société de 
b ologie, par un des maîtres les plus 
écoutés de l’Académie de méde ine, 
un des membres les plus vt nêrés de 
l’Institut, un physiologiste 
consacré toute sa vie à l'étude du 
système nerveux et de la moelle 

nière, le professeur au collège de 
éleve et successeur de 

Claude Bernard : nous avons nom
mé M Brown-Séquard.

C’est M. Brown-Séq tard, en eflet, 
qui vient de trouver le secret du 
rajeunissement des hommes. L’his
toire est d'hier.

Or doc pendant la dernière réu- 
de la Société de biologie, on a

K

vu monter à la tribune le président 
môme de cette société, M. Brown- 
Séquard.

Dans la salle intriguée, le plus 
grand silence régnait aussitôt. On 
sait, en eflet, que le savant profes
seur est liés fatigué depuis fort 
longtemps, très courbé pa 
années d’études, et qu’il est con- 
damné à ne plus prendre qu’une 
part très minime et très rare dans 
les débats de cette assemblée.

« Messieurs, dit-il d’une voix ferme 
et lente, je crois désormais que la 
qu stion du rajeunissement de l’ex
istence peut être étudiée et résolue 
à l’aide des données actuelles de la 
sience.»

L’auditoire applaudit, sceptique.
Et le savant continue, racontant 

avec de longs détails les expériences 
auxquelles il s’est livré et ies obser
vations qu’il a enreg:strées sur lui- 
même.
m il avait remarqué depuis long
temps que la transfusion du sang 
était incapable de redonner à un 
organisme affaibli les forces qu’il 
avait perdues. L’opération néces
saire pour introduire un sang nou
veau dans les vaines d'un malade, 
la difficulté de trouver un transfu- 
seur convenable, les décomposition 
rapides qui se produisait dans les 
d ffèrents éléments du liquide et 
d’autres raisons techniques détour
naient les médecins de cette voie. 
D’ailleurs, le sang n’est en somme 
qu’un merveilleux moyen de trans
port pour les éléments nouveaux 
qui arrivent et pour les cellules an-, 
tiennes qui s’en vont : c’est lui qui 
distribue l’oxygène, c’est-à-dire la 
vie aux organes, mais ce sont ces 
derniers qui sont les dépositaires et 
les transformateurs des forces. On 
pouvait donc se demander si, en m- 
jecant à un homme âgé ou affaibli 
les éléments nobles d’un organe, 
les cellules vivantes d’un être jeune 
et vigoureux, cet homme ne vi
brerait pas à l’unisson de ce « re
nouveau » qui pénétrait dans son 
intimité, chassant les résidus d’une 
nutrition pervertie et réadaptant 
l’économie à l’utilisation de la cha
leur, de l’électricité, de la lumière, 
forces immanentes, facteurs 
paux de la vie sur le globe.

C’est ce que Brown-Séquard a 
pensé, c’est ce qu’il a exprimé il y a 
plus de vingt ans d ns une leçon 
qu’il professait à la Faculté de mé
decine de Paris. Depuis cette épo
que il s’est livre à de longues et 
minutieuses expériences sur les a|i. 
maux âgés ; puis, le 16 mai demi 
jugeant sa méthode suffi sam 
concluante, mais cependant ne v<fci- 
lant pas exposer «m homme apx 
conséquence* peut-être i 
qu’entraînerait une erreur, 
choisi lui-même comme 
sujet de son expérience.

r ses 72

La Suisse et Bismark
L'atelre WOMlgrrinutb

On connaît le point de déjiart du 
conflit Woütgemulh. Un fonction
naire allemand, l’inspecteur de po- 
1 ce de Mulhouse, se transporte sous 
un déguisement et un faux nom à 
Rheinfelden, canton d A go vie, afin 
ae se mettre en rappoituirect parai 
les réfugiés socialistes allemands. 
Dénonce à l’autorité Suisse, il est 
arrêté à son arrivée même ; l’en
quête judiciaire démontre que M. 
Wolilgemutb, entretenait des agents 
provocateurs sur le territoire hel
vétique. Le conseil federal, saisi 
de l’affaire rend un arrê.é d’expul
sion contre ce fonctionnaire alle
mand, le fait extraire de prison el 
reconduire à la frontière.

Là-dessus, Bismark proteste et de 
dépêche en dépêche, les Suisses 
tiuiasent pur découvrir que cefe 
querelle n est qu’un prétexte. On 
voulait obtenir de la S iis»e qu’eile 
ne donnât 
mal uotes 
m-ik, serait de forcer la 
buie»e à sortir de sa reutralite pour 
permettre aux troupes italiennes de 
traverser son territoire pou: entrer 
en France, a ans le cas a uue guerre 
avec la France.

pas asile aux allemands 
à Berlin. Le but deBit-

Le syndic d’une faillite dresse 
l’inventaire du failli.

Le syndic, à son employé.—Inscri
vez une bouteille de Porto.

L’employé, débouchant et flairant 
la bouteille.—Mais c'est au Marsala.

Dix minutes après :
Le syndic.—Inscrivez une bou

teille vide. ^

i

il «N

I

A rrl Vite.

j

MODES
Dt *il»oii, ,1e» <lrn,ier» gouT<t 

et fiishlouables

STÏLE UE KIW-ÏORK, À PE BAS TRIi;

mlle. a. McDonald
MAGASIN DE NODES PARISIENNES :iU

B21—RUE SUSSEX—621

CHEMIN DB FER

"CANADA ATLANTIC”
LA VOIE IX PLUS COURTE

Montreal «t Ottawa
H IM ROUUJE Bf TAPISSERIE

OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.

De tout choix, doivent être
vendu* d’ici su 

1er Juillet. Prix depuis A oent" 
-------en montant._____

Tapisserie posée pour 10 ete 
la rouleau.

Lee convoie partiront de le gare de ree Elgin 
comme «ail

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

8.00
Grand Trône à Coteau pour VOueet et à 
Montréal avec le# train du Grand Trunc pour 
l’Est et le Sud Bet, #-rivant là à 11.80 a.m.

4 Krt P TUT TRAIN RAPIDE avec Balle 
t'OU **Jià. à diner, arrivant à Mon 
à 8.20 p.m., ie raccordant avec lee traîne du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour 
l’Est,

Leeconv
P,m. de l’K-t, ae ra. 
aventure, Montréal, 
et du Si 

Char 
Moi

Un train quittera la xare 
inond à 7.46 a. m. et 4.26 p. m. ee raccor
dant avec lee tralni Expjew de Montréal.

InTîiUta “ * Pa‘,ll° 1 r>
tréal

Peinture de toutes Sortes
TOtîJOV*» Kl» MA,N».oie arriveront à 12.30 p. m et 8.18 

ccordant à la gare Bon- 
lee trains de J. F. BELANGERFM

Palais Pullman anr les trains da 

du chemin Rieh-
189 HUE BANK,

/

PLOMBAOK

CHAUFPAGK el
EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 

VIA ROUSE’S POINT
TOITUREF

F- 0. JOHNSON & CIE
Ingénieurs et poseur* d'appareils c

rage, de tuyaux en fer. en plomb et 
en cuivre.

1-20 P.M. SMSSifiSiS
Point C 5.40 p. m et se raccordant à cet en
droit avec les trains du Vermônt Central et 
Delaware et Hudson, pour l'Est et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-York à 1. 
00 le lendemain

Des chars dortoirs pullman sont attachée 
trains entre Ottawa el Bouton. Les pas

sagers d'Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Saint-Albans ou à Rouse’s

Les billets, les lits et tous antres ren
seignement peuvent être obtenue au bureau 
des billets de la cité ou aux Stations.

B. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Général

de chauf-

V*"«.

‘ bou!îîol*m20eVOlr lee luy6ux à vapeur
elles!

Lieux d’aleence, Eviers et bains, etc.
■a|Jvanu£Ure *° “ ü*DHdH PUu* ” •t Ole

MÏKriar "• 'i,ahk »“■
PERCY ». TODD,

Agent général des Passagers. 668, RUE SUSSEX, 668
En face de la rue George.

PAS DBIGOÏÏTEH GRATIS
ICI*la sa bom renter sail

N. LANDRY
Quand vous êtes pressé, vous ne déslie» 

pas attendre, tout est pré* à partir de 11 hre.
usqu’au soir. Une Donne aeeléter de 

soupe, viandes, chaudes ou froide# 
sortes. Salades en grande variété, 
ci ali té.

C’est pout l’accommodation 
chands et des comit et le public en général. 
C’est le repas le plus succulant que vous 
pouves vous procurer dans la ville et an 
plus bas prix que n’importe où. Venes à 
" l’International Hotel," sur la rue George 
et juges par vous même.

J. W LANCTOT, Prop.
G >. NICHOLSON, Restaurateur.

Plombier Sanitaire
POSEUR ITAiPAMLSatiAZ.

Et à Eau Chau fie. Etc.

128 SUE KIIIKAU, OTTAWA
PRIX MODERES

M.J.tP.CUILLET
epiokbik#

Coin de» Rues York et CumberlendS
OTTAWA

SPECULATION,
Geo- A. Romer,

BANQUIER & COURTIER
40 et 42 Broadway et 51 New 

Street, New-York City.

Parts, Titres, Grains, Provisions et 
Pétrole achetées, vendus et négo

ciés sur marges.

P. 8.—Ecrives pour brochure explica
tive

G. PHILBERT
IKPORTATEURLee UédfcMMaïf d-deemssebesemtll 

8 Rut FmvwM; à Moatrtalitem I 
isMaMFe AOaébaaishmh *Mn

TAPIS 8 «Itl ESLe Verltstble

ONGUENT MET GIRAUD
•et an remède souverain pour U gedneon de 
toute, le. PUItl, SAMMS, tetsMSUS, AST MAI,

Bltuuril dt lotit ttptet
Çt topique »iroileot a aie etflracild Incomparable 

pour fa foénaon de. Tumeurs. Bxcrolaleeeee 
de chair, Aboés et Gangrène 

Kxffir nr cU|w mitts la iifutir* cItesmi
OépCt ri-niml

t, rat dt* Orftvrtt
et daoa tout* le* 

boaaei pharmacie*.

AMERICAINEH, ANGLAlflEfl ET 
BOOH8A1HK8

Col» dee rue* I>»lhouele el 
Sslat-Piktrlce, Ottawa,

Halle,
Mande,

Via t» Peptone
uOHAWOTKAUT

Pbmrmmoiom,* Porto 
„ U ItsMst s* Is rdMftst 4e le «fee- 
•tee 4e le «tende 4e hmat fat la façOua 
•sees par feetoame >sd aOrna. Os searrM 
sisal les malsiss, las smvsfoasste*, las 
vWUsrét st lesise ptreeastt atteialee 
flslmlija» bgmls—ft, tel— 
Mme dUtedss, Steett dtt
sa am se, ffdnss, tetmiàte, Mitt--------
Oyteelerfo, Temesre, Cane era, 
■sledlee Ou Mat«de l’etlemse.

ARTICLES de PEINTRE eu gêseril

LISEZ CECI
traite fraie a ton marché pear 

traite Joar» eralenrni
MONTRES ET BIJOUTERIES

Montres Weltham en or solide pour
hommes............................................... $25 00

Montres en or solide pour dames......  11 00
“ plaqué pour hommes.. 12 25 

“ en argent solide pour hom
mes, boitier de S onces................. 9 20

Montres montent à clef, 6n argent
solide pour hommes, b Hier 3 o. 8 00

Montres en argent poor dames............ 6 00
Bijouterie* et argenterie* à des prix pro

portionnellement bas. Tout est garanti. 
Dés en argent solide pour 25

98 Rue Rideau

Snop rHTPOPHOSPDTE IE CliDX
dsQRIMAPLTAC-.ntfiiltwIPtrk 

Ca terse, eaiveraetfoeeet retemmandé par 
Iss ■IdsahM. fowl d'an# f rende edkesÉI* 
dsat tes maladie# dee te

*| U geérit foe BAtmmee, 
etOntarrmam^toapfoa epl

tea foMoeace les 
eesaeet, r»npdtii

a. $a. mcmillanir. testa benalt Parte: 
bmtréal: cbet Lysams.
h ternie»• MeawiMy.

UUMtecamca 
• Mae Vwitn 
ammsitei à<

Belseee, ■IICHAIDMH MB01EA6IB t moitié prit 
trffw» tf«tel tosyttitfaw.I

W ^... *
-

it
:RJEJ JSÆLE CA-EsT-ÆDA^Aaneaeez

T Import. dlr.etam.Bt ma
rh«m de la Jamaïque ; séjour de
15 ans en fûtalllo garantir. O’hI 
le meilleur remède au monde 
pour le froid

Bmma u Ut CAXAteA **

QUOTIDIEN
Et Hebéwdalre

MK VILLE
97 rua Rideau, et parle marché B

EDITION QUOTIDIENNE 0SC A B lcDWULL, DlrrrienrPublié par la Oie. d’imp.

OTTAWA. MBBCKBDI, 26 J LIN 1889 I»B NUMERO t 2 OENTINBlOime ANNEE »«. 197

UDET
LORENCE, OTTAWA
s ou-----------

lures, Bois pour plancher, Boisi à 
, etcetc.
êtamment en mains.

i usages dans notre établissement

Communication téléphoniques. 

FILLE :

RUSSELL HOUSE

: MEUBLES
IEUBLES !

MARCHE

5ALLE A MANGER, de 
tna tous les GENRES 
X,chez ----------

CAMPBELL

laison de meubles, d’Ottawa 
8 prix et par la bonne qua-

nt’âchat Argent Comptant

CAMPBELL
I. (Près de la rue Sparks)J

«E PATINS*
116 Rue Rideau

?e^aême*.r9 ' 1,000 Clochette* P<^rip|e|^b«'

facture de Voitures
ROYALE

LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

ns fait ’aoquiBltion du poste d’affaires de 
crie, plus spécialement Vo.tureB Légères, 
lire* ville* américaines nous avons puisé 
□mes en mesure de garântir entière satis- 
i et travaillent sous notre direction ; les 
in puisse se procurer et nos prix très bas. 
ndes, tel est le système que nous mutoue

21 RUE STEWART

A CTXJHIERàS DB

mDY
i

lORPOREEeEN L’ANNEE 1881

P.Q.
lRCHAM1>N en «BOS

lente, Portes
luvrages de Maisons, 61e.
kiîtes et Caisses d’Emballage.

BE” de Première Qualité.

GRANDE VENTE
DE

'Chapeaux de Paille,etc
Parapluies, Capots imper

méables, Portemanteaux, 
etc,, etc.,

Chez

JOSEPH COTE
114 BUS RIDEAU, OTTAWA

P S—Pour argent comptant seulemsu

CARISTES
jm ber^enlee,€hatat» -

RJ ibler

<, JOSEPH 90YŒN
metee wf**,

SANTALoeMIDY
Phoormmoion A Poorto 

Supprime CsmeAes, CubSho et 
Injrrtion». Ouériten 48 heuree 
lee écoulement». Très effloeo# 
dane lee maladie# 4m la veeele. 
Il rend claire» lee u rinse le» 
plue trouble#.

MALADIES DES ENFANTS „

SIROPdeRAIFORTIODÊ
is ORI MAULTAG^PàâmAtimàPâriâ
Dtpuli flnft tnnéti s* mtdloimmt Sanaa fat 

réiultah lai plut rtmtrgutbltt dam lai 
dm m finit pour ramplaoar l'hullt 
mont at la iirop anUtoorMaUpua.

Il est waverele eeelre reoforfasMot et 
l’infla mmatioe de* |laedea de eoe, lee eoeme# 
et le* dirersee drepUoe* de le pesa, de le Idle 
et da visage. Il eieite l’appétit, toeidelee ueeei, 
combat le pAleor et U molle**e dee ehelre et 
reed eu* salants leer vlgeeer et gâietd eate- 
reilee. C’est se admirable nfodkameet eootre 
lee e rod tes de toit et ee eieelleol déperetif.

Mis .
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Voyez 
billement 
mes pour

$12

I
RUE R]

Habillements

Habillements

Habillements

Habillements

EDITION COMPLETE
-------ET--------

OFFICIELLE
— DC DEBAT BU»—

OTTAWA, MARS 1889 

JP&IX M cents
— IN VESTE CHEZ —

P. C. GUILLAUMERwe Sww*

i
RUE R]

MM
ne

MERCREDI 26 JUIN 188»

a
c i

BÂR6IIN SPECIAL
Poui cette semaine

Coton épongé uni, pour 22 cts 
remplaçmt avec avantage 

toute soie épongée.

600 paires de rideaux en den
telles vendues à des prix 

en bas du prix coûtant

Vente sans réserve,de poles de 
toute sorte pour rideaux.

Job considérable de gants de 
soie vendus en bas du 

prix coûtant.

Vente sant réserve de Dolmans 
et de corsages pour visités 

perlés.

Voyez notre fond de Dolman 
imperméables pour demoi

selles.

N. B-bi vous voulez avoir 
habillement de bon goût 

et bien fait allez chez
un

DUPUIS & NOLIN
FAITHS FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
------ EN-------

COSTUMES D’HIVER
Toutappropriées, 

e classe
Scènesj 

de première
AU STUDIO DK

PITTAWAY A JARVIS
111 SUE SPARKS

Tél«pM»« Ml

L’HOTEL • CUSHING
U

M. Arthur Cushing V
bien connu en oette ville 
Is manière habile Avec l*q 
il dirigea l’ancienne maison 

Cushing ” sur la rue Nicho
las, vient douvrir sur la rui 
Sussex, un salon de première 
olasae.où il tiendra toujours des

BOINMIIU i'K Pstn i«- 
i Lisse — Toujours en 
mains des C1WAKÏ8 de 
première marque.

cüSHme & co.
Xo.M8lMBniMX.

f s: 2

i
5

S i
3:
Sw

-

REMEDE DE FIIKIS
MORROIDESPOUR les BE-

rlimOnguent
Pour les hémoèoïdes internee ou externe». 
La guérison ne imanque jan 
duire après quelques applica

SCPPOOTOIBB PINUA-Pour
némorroïdes ai c écoulement interne de 

Reroèdf et préventif sûrs.

IJn des prinfpau 
Me est la gcrime

mais de se pro-

némorroïdee

Un des principaux ingrélienie de ce re
mède est la gcrime pure du Pin blanc du

Mis en boit* séparées.

El VENTE :HEZ LIS PHARMACIENS
—■*?RBPARB PAR —

Pions Medical Go.,
Ottawa, Ontario.

DOMINION FLOUS STORE
-ÆA.’ss'-sïïrs.’SSs; less”

THOMAS GORMAN
PEOPairrADii

36, Carre du Marche By. 36

COMME OIE GRAN
Qui empo 
commenci

rte tout dev 
era aa grau.

de"

LUNDI, 24 J
Pour une valeur 

Marchandise! 
choix et 

marc!

LCILL3

WOOD<
Toutes espèces de cl 

itc :k immense de bea x 
une charge de p urne» et 
belle*, habit, de d»s.ous 
If ita, robes coo-plète* ei 
et enfant», gilets blancs 
et tournai e- (bustUs), 
robes pour bébé» ainsi q 
jets i cc s a res d ns les 
un mot t ut Oit n stock a 
trois et un tiers pour cei 
les prix ordinaires de vei 
qui veulent 
qui veulent sau 
vente «le suite à

bart faire des^

WOODCCK

318 ME WE

La demande j 
de 30 cts a été 

nous avons cru, 
de notre clientè 
ter une plus gi 
que d’habitude, 
maintenant an 
l’avons trouvé t 
à celui que nom 
ravant, de sorte 
de augmente cht 
cents la livre, «
Sl.oo.

STROUD 8
100 me Rideau et :

Pritchard & Andrews
Btampee sa Caout

chouc. Sceaux. Etam- 
ge poujMtataa et pour

Chèque* et Billet* en 
cuivre et en acier,

Preeeea * Sceaux et
^vùtihagé pour BeU- 

Rouleaux, etc.
E tempes en acier.

61 veoa vomies faire

Replier w Balancée 

nsncntm POIDS

rilTCHA D IT ANDREWS
GRAVEURS EN GENERAL

-----No. 17» BUB SPARKS-----

ETABLISSEMENT DE TAULLEUB

ents de messieurs faits et ré pa- 
action garantie.

A. DAOU8T, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

Habillem 
rée. Saiiefi

'an 9 la

A VENDRE
Un bon Hôtel si1 né

à la
de Brown 
pineauville

au quai 
b de f*a

°?i". r
donnant à la Ira 
L’hoiel est actuell- 
- des batisete : maison *24 x 3 », I 

bonne grande cui
: 22 ; uue remise

nd marché

ment occ

temenls, et une 
18 x ‘20 ; une écu.ie 
de 40 pieds et 

Le tout se v 
la place et fai< 
té $2000.

une bonne

Le >out acoû-
gran

S’adresser à ELOI SENE,
Uhipleau, Ont

LA PLUS

Grand? Manufacture
BALANCES

C_A.IT _A.ID.A_
H)0 différent* gcnrcdc

BALANCEBALaNCE
AA

S

II PEALANCEBALANCE
AA

Vitrines dexposition améliorée» \Show 
Cases), Tiroirs à argent.

CeuMMX let Oatllu *ie£Boacher»

' Ecrive» et lnformee-votte de noe CONDITIONS 
DE VENTES et demandez une lirte le prix.;

S'adresser A

C. Wilson t Fils
16. RUE ESPLANADE, 16

(TORONTO. Ont

LA PEINTURE

- : miiLi/ R mum >
ET I ES-

PEINTURES A BAIN
Dans toutes les couleurs à la 

mode.
On vient de les recevoir par 

le steamer Michigan, directe
ment des manufacturiers.

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que partout ail leurs au Canada.

Stock complet et varié.

LOYER & CIE
Noon an Magasin d'Epiceries

He 09 a. RUE DA lh orrai E 
Coin de larme de VEelâee, Ottawa.

M. Loyer tient eonetamment à son magasin tout ee qui constitue la ligne d'épiceries dans ses moin
dres détails Il espère par sa prompte attention 
et ea courtoisie envers le public. mériter une 
large part du parons*». Si 11 87-la

TAPIS ! TAPIS
Prtlartt.

Sommiers élastiques.
Matelas,

Voiture» d'Bnfants,
Chaise* de repos et sofas

Voue pooveu vous procurer toutes ee* mer
chandise» par petite versements à la semaine

W. DAVIS
882 RUE WELLINGTON.

Avis pour la Santé
Buvez le* célèbres bières et porter de Mol- 
eons. Vous pouvez vous 
E. G. Faulkner, coin de#
St-André,le seul agent yourtes villes d'Oua- 
wa et de Hull. Si voe fournisseurs ne l’ont 
point, demandes les.

lee procurer chez 
rues Dalhotme et

MRTUfrl BU JM MIS
Un assortiment complet aux plus bas 

prix. Chaque article eet garanti tel qu’on 
le représente «non l’argent voue eeia remis 
Reparations de montre* avec soin et dans 
le* régie* de l'art chez H HORKZ 
No.30 rue Rideau, pré* du pont deeSapeorr

Jos. FORTIER
EPICERIES EN GENERAL

Constamment ea magasin lee épiceries, 
thé* et cafés de toutes sorte* a de* prix rai- 
•QQsables, Teggat d’ouvrir ce nouveau

(Essayez la i

Remette infail 
lest vt

N’employez que le PIN 
Bronchite, la Tour, 
de toux, plus de rhum 
verte du PIN ROUGI

PHARMACIE'
Agent de* célèbre* 1 

.azarus. Prescription* 
cette, de iatni.le soigne,

DlHWmFfflW

loarAfiiux irAsscaiHci MITES professionnelles
— DO CANADA —

M. J. GORMAN, LL.B.,
( Successeur de L A. Olivier)

Avocat Mllctteer, Notai**, Etc»
—BUREAU—

" CITIZENS ”
FONDEE EH IM4

Bohkac Principal : Edifice de la Compa
gnie d*Assurance “ L-'âTIZKN#»" 181 
rue SL.Jacques, Montréal.

OTTAWA, Ont
TETJRS:

Hon. J. J. C. Abbott, Sénateur, Président 
Ecr., Vice-Pré» dent.

DIREC ARGENT A PRETER

Andrew Allan,
Robert Anderson. Ecr j Arthur Prévost,Ecr 
Alp Desjardins, M. P. | J O. Gravel, Ecr.

H. Mcntagu Allan, Ecr.
William Smith, s*c-très.

BELCOURT & MacCRAKEN
Aveemâe, Prowmewz. Hetalm, Eté,

ONTARIO ET OÜEBF.O
6eotl*h Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

G. E. Hart, gérant généré'

O’GARA & REMON
AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIEK8, Etc

Bloc Hay, rue Sparks, Ottawa, On.

$1 009.800JCAPITAL SOUCI’.IT 
Dépôt au gouvernement fé léral 122,8401 
U, W. SEGUIN,

Sou* agent.
EDWARDS KING 

Agent de ville 
27 RUE SPARKS, OTTAWA. ma DE L’HOTEL BDS6KLL

Martin O'Gara, O. B. E. P. Renoir

AVIS SPECIAL Walker, Meuan & Blanche!.
AVOCA TB

Avuméa, Gollleitemre, A*ent* Parlemen. 
mire*, Hetalm. rte. etc.

-------- -------- Ayant déménagé dans un
wÆŒâ Mras'dl’vSi

I dre mon assortiment de

No. 34$ Ka© Elgin, Ottawa
bre et SnaltMx

(■N FACE OD BU8*BLL)

W.H.Wnlker. D.L.McLean. C.A.B.ancne.
Prix

afin d'épargner le* fraie de 
transport. Lee personnes 
qui désirent de» monu
ment» trouveront Avanta- 

Igeux de venir me faire 
une visite.

Atelier de Marble rt Gi

B. BROWN, Prop. 26 me York

GEO. McLAÜRIN, L.L.B.
AVOCAT, B TC,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa■IUcUCIW

J. P. FISHER

Hotel - Riendeau Avocat, Solliciieur, Etc.
Axent ponr la Cour Suprême, le Parlement 

le» Départements Public».
Seattlak Ontario C town bers, Ottawa, O.

Tenu enr le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
Cet hôtel offre au public voyageur tout h 
>n fort déni râble. La table est toujours abon- 
-mment servie de* prémisses de la saison, 

préparée perdes cuislnies françai-» de premier 
ordre. Repas à toute heure 

On trouvera coustamme t A cet étaousse- 
ment de première class . de» vin», et liqueurs 
cigare» de choix. JOSEPH REIND AU.

Propriétaire.

TAYLOR HIoVRaIY

AYOt AT, MILLIMTKIR, KÎC.
— BUREAU : —

Heottleh Ontario r lumber*, Ottawa, ;GEORGE COX STlWAHÏ, CHHYSLtH 4 GUDFHtY
LITHOGRAPHE. GRAVEUR,

CLICHEUR euMEDAILLEÜR
*8 RITE METCALFE

• >rr vw.v. o«cv

AVOCATS, SOLLICITEURS 
AgenU ponr la Cour Supreme et le Parlement

Eluibne Uiiei, 14 ru Melmlfe, Ottiw», Oïl]

F. H. ChryslerJULIEN de OIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareil* à Gai 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

McLsoo Stkwa“j
UODPHIV

VALIN A CODE
Avweei*. Molllrlteun», Etc.

BLOC EGAN, RUE SPARPÇSf
vi»-à-vis 1’Hotel Burseli.

Tous les ouvrage* sont exécutés *ous 
notre direction.

Les ordres sont remplis aveu prompt)

JULIEN A CIE,
466 rue Sussex Bradley Si Snow

B. A.Bradley

Argent JS prêter & « p. c. avec privilège de 
rembourser en ancun tempe.

«KÏSS.COÜR

A T. tiNow.TOÜJOÜK8 EN MAGASIN,
■ TOUTES SORTES DE

SAÜCDSiSS ET BOUDINS
En grtii el en détail chen GCJNDRY & POWELL

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By.

Avocate, Solliciteurs, Etc. 
Agent* pour la Cotm Suphêxk rt lis 

DEP ARTBMBNTB. |

Bureau : 25 rue Sparts, en face de Hotel KesselA Vendre à bon Marché
Portes el t hassis, bois préparé 

vitres peintes, huiles, peloturt 
fournitures de chaussures chez

U WOODLAND,
38 rue Hesse,er, près du hassiu du Canal

i, moulure®, 
es, cuir et Arthur W. G unary. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX
Avocat Sol icitenr, etc. Agent pour la Cour 

Suprême, le Pari mont «i les Déj arte-’î 
“mon 18 , ubluifa.

Bure au : 74j Rue S. aiks, Ottawa. J

J. T. JULIENDE VICTORIA
Sur le chemin de Montreal 273 RUE ST PATRICE

VITP.iER, PEINTRE
DECORAT» UR.

TâPISilER LT HLANCH1S EUR.5
Bains ouverts le 4 de mai. Cinq mille 

d’une charmante prom nude en dehors de 
avilie. La dllig-nc- laissera le bureau 

de povte tous les mercredi et d<man he à 
9 heures a.m. et sera de retour à 6 30 hrs 
p. m. Conditions $'.‘25 et $1.50 par jour. 
Les bains tont de 50 contins ou $5 la dou-

Pour toute autre information s’adresser à

Tout ouvrage exéenté av c soin tt promp-

Mme LETCH, 435 rueWellington
Ageace pour la vente de* corset* Lis 

Star Yatiei et actn e genres.
Linge de corps confciiinni sur commandeF. O. RING.

Ou par lettres au propriétaire, 461 rue 
Wellington. MLLg COLLINS VE

mplel d’article* de mode 
à très bas prix, 310 me Wellington, Ottawa
un assortiment co

CHARBON
4 CHITKZ VOTRB PAIN, TARTU, PAIN UK

tA. VtaNNi, à la Boulanger.» Union.
D. LEh, p opriélaire.

216—RUB DALHOUSIB—216

A FOURNAISE. •• Egg,” “Nut," “Stove,” 
est le meilleur charbon mou Américain 

Charbon Extra fin et doublement tamiser, 
venant des mines de Newcastle.

UUHN K&rtKiUAod
"PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommande pour le posage 
des appareils de chaulfage.

No 106 Bue LYON. OTTAWA

GEO. F. THOMPSON
87. rne Sparks.

J. STEWAKT
krpent ur provincial et ingénieur civil, 

bureau audeasus d- la pharmacie Mac- 
Carthy, 284 rue IVBLL1N i TON, Ottawa.

WALKER NcLEAN 4 BLiK.’F _
Sellldleer», p rear*. Agent* Perle 

«alree, «etalres. Eté.. Eté.
No. 34^ RUE ELGIN, OTTAWA. 

(Devant le Russell).

E. A. LEPRÛHON
iaenmere

BUREAU : VICTORIA CHAMBKB8 
«U€C ch.mb-e No ».

KeMeeee, 201 rae IhUy, Ottawa

m,

T B PROrewEUR GAO NON donne ln 
Ju sant* au moyen d’un REMEDE SAU* 
Va GE et d’une découverte importnnie tour 
la guérison de ia Oathaire. Tout le monde 
sait qu’il n’y a pu a*e *eu>e maladie dan* 
1* monde sa ■ qu’il y ait une racine ou an* 
herbe pour a guérir. P 
286 rue Daihoosie.

rovmsbub Gaewos

J. W. W. WARD,
AVOCAT ETC

Il SCOTTISH ONTARIO CHAIBKRS, OtUi

_______________  ROBINSON&CIE
UNK INSTITUTRICE DIPLÔMÉE pour eniStfatH* njnjRIRT

teole .-l.-niemaire, wubMit trta bien le (M .m'wI
«i. .1 ayuit pluMcun «A. d'e,^riœ«. 5KÏS55 ****** mSS

jaj.e-an.-m-JS.rt

r

dn gouvernement de M. Mercier, du 
patron de l'Electeur î Que la Patrie 
déclare la guerre au cabinet de Qué
bec, et adieu le picotin de l'Electeur.

Voilà, pourtant, comment un jour
nal, qui est l’organe d’un go 
ment américain, entend la 
de la presse, à la fin du 19e siècle !

Ce trait-là peut d’ailleurs servir de 
pendant à la loi québecquoise, qui 
prive du droit sacré de vote les em
ployés du gouvernement, depuis 
que certains d’entre eux ont relusé 
leurs voix à un candidat mercieriste.

Nous savons que la gent de l'Elec
teur, qui nous craint, voudrait bien 
se débarrasser de nous et que, s’il ne 
dépendait que d’elle, le Canada se
rait supprimé dès ce jour, et 
personnel jeté au fond des cachots. 
Mais comme elle n’a pas ce pouvoir, 
il ne lui déplairait pas d’employer 
le clergé à cette édifiante besogne.|

Puisque notre confrère nous y 
oblige, nous lui dirons, sans façon, 
qu’entre M. Mercier,grand’eroix d’un 
Ordre du souverain de 
prêtre quelconque, soldat de l’armée 
du Chef de VEglise, il n’y a absolu
ment aucune solidarité. Avec ses 
bas de soie, sa culotte courte, ses 
plumes, ses galons et sa fameuse 
veste Louis XV, M. Mercier n’avait 
absolument aucun droit aux hon
neurs qu’un Prince de l’Eglise a bien 
voulu lui rendre, par pure courtoisie, 
dans la cathédrale de St-Hyacinthe. 
C’est précisément en confondant 
ciiamment les fonctionnaires du roi 
de Rome et le clergé catholique, que 
les ennemis de l’Eglise, en Europe 
comme en Amérique, lui ont fait le 
plus de mal. Si M. Mercier, nous le 
répétons, «’est imaginé qu’en entrant 
dans un Ordre papal, il était devenu 
un des Princes de l’Eglise, il s’abuse 
étrangement.

uverne- 
liberté

Rome, et un

AMERES REFLEXIONS.
Nous empruntons l’acticle sui

vant au dernier numéro de l'Union 
Liberale de Québec.

A l’ari», l’année dernière, la St .lean Bap
tist* fut l’occasion d’une manifestation 
sympathique à notre égard, de la part de 
nos frères de France.

Cette année, nous avons bien peu à atten
dre de la France et due Français. Notre 
abstention ridicule de p endre pa.t à l'expo
sition n’est i»aH de nature è nous concilier 
les sympathies de la mère-patrie.

Quand on joue sur les mots et chiffre» et 
que l’on fait le» " inintes n'y touche" au 
mu jet d'une manifestation que les évêque» de 
France «alueut avec allégresse, on ne peut 

, de la »ynq»athie. Prendre part 
n ce n’était pas se déclarer 

a révolution impie et sacri- 
( "était prendre part à un 

cours où tou» le h peuple» étalent les 
dnitH île leur industrie ; c'était faire 

à l'univers que la Province de Québec, 
regie par un gouvernement libre 
aux principes «ain» du catboliui 
pas restée en arrière dans la voie du progrès ; 
c’était proclamer que la révolution a le mé
rite d'avoir ouvert de nouvelle» voie» au 
progrès matériel ; mais qu’elle n'est pas dans 
son rôle lorsqu'elle veut s'attaquer aux prin
cipes religieux et sociaux.

Mgr. l'évêque de Versailles, en 
président Carnot, ne pliait pas legen 
vant la révolution mais devant la 1 

•que et tous les autres, 
les merveilles étalées

s'attendre à
il cette expositm 
les disciples de 1« 
lège. Non

et soumise 
sme, n'était

saluant le

en s'extasian. 
ur les terrains

Cet êvt
de ?Ex 
le dogme.
en face du progrès immense 
que la religion chrétienn 
«le <T triomphe ; car elle 
«lans l'humanité les saintes lois

Comme il aurait été beau de fêter à Paris, 
sur les terrains mêmes de l’exposition, au 
milieu des |^oduits nationnaux, la St. Jean- 
Baptiste, laiête nationale. Plus que tous les 
moyens employés jqsqu’ici, cette manifesta
tion au cœur <le Paris aurait reveillé chez 
les Français le souvenir du Canada et le 
désir d'aider A son avancement.

Ini crétinisme ne l'a pas voulu.
Ntms resterons donc dans notre fromage. 

Nous nous contenterons fle réunir dans les 
murs du vieux Québec des milliers de Cana
diens enthousiastes et patriotes. La démons
tration sera jolie : La messe en plein air, sur 
cette pointe de terre où Jacques Cartier 
plantait une pauvre croix de bois, emblème 
«le la prise de possession du pays au nom de 
la France et «lu Dieu des chrétiens, la pro
cession imposante ù travers les rues de notre 
cite, concerts, banquets, discours 
où seront évoqués les souvenirs «lu passé et 
de la France, tout sera «le nature à affirmer 
notre vitalité

juerent aucunement 
Au contraire, ils pourront dire, 

le l’industrie, 
le mérite

position

seule a maintenu 
du travail
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e Saxe sont ar 

ont été r

-s demeures étaient pa

pereur, l'impératrice 
rivés ici, hier. L.-set le roi <1 

visiteurs 
siaame par le peu pli 
plies de monde et le 
voiséee.

ecus avec enthou 
s i ues étaient rem.r?e

I i Nnltie ee réveille
P, k n n k, 26- - Comme résultat des plaintes 

portées par les gouvernements étrangers 
auprès du conseil suisse relativement aux 
actions «les socialistes en ce pays, le gouver 
nement vient «le nommer un procureur per 
manent tlont les fonctions seront de renfor 
cer le contrôle de la police sur les mouve 

«les réfugiés.ment -

l.n lettre «la prince Victor
Parti, 26—Dans une lettre «ju’il vient «le 

livrer à la publicité, le prince Victor Napo- 
léoti soutient l’opinion exprimée dans le 
manifeste des membres de la droite dans la 
chambre des députés. Il blâme la conduite 
«le la majorité républicaine, et il fait appel 
au peuple de s'unir au nom de la France et 
de la liberté «xmtre le parlement. Le prince 
dit qu’un gouvernement basé sur la souve
raineté «lu peuple, peut seul amener la 
grandeur et la prospérité de la nation.

opinion expr 
nibres de la

républi

Ln conitalMMlon Parnell
Ia»xi>res, 26 Hier, devant la commission 

nell, a comjxuu Joseph Edward Kenny, 
Il a nié avoir présenté LeCaron à M. 

Il n'a jamais connu rat homme. Il

Pan
M.P

intlividque jam:

Londres, 26 -Le shah de Parse n’appren
dra peut-être jamais que la munificence de 
la réception qu’on doit lui faire en Angle- 
■terre, fe mois prochain, est en partie due au 
«lévouement et à l'énergie «tu prince de 
Galles. La nouvelle de sa visite avait été 
mal reçue en Angleterre tout d’abord, 
les arguments du prince de Galles, qui rap
pelle la position géographique de la Perse, 
voisine de l'Inde, et les empiètements de la 
Russie, ont «lécnlé le gouvernement k faire 
cette belle réception au *hah. Vraiment 
que d'embarras on fait à Londres au sujet 
d’une visite que dan* lee autre* capitale* oq
a reçue tout naturellement.

Les noirs desseins de "l’Electeur, ”CONDITIONS OU JQURNIL
PAYABLS D’AVANCE

... $4.00
... 1.00

l'abonnirent 1ST 

Elition

Le Saint Père est a la tête d'une 
armée innombrable dont les cardi
naux, les archevêques et les évêques 
sont, pour ainsi parler, les maré
chaux et les généraux.

Dans cette armée, tout, jusqu’au 
costume lui-même, est en harmonie 
avec la noble simplicité et la solen
nelle austérité de cette religion dont 
lu fondateur, né dans une étable, 
est allé mourir sur une croix.

Jusqu’en 1870, le Chef de l’Eglise 
était, en môme temps, roi d’un Etat 
italien et, en cette qualité, il avait 
toute une armée de douaniers, de 

îdarmes, de soldats, de fonction
naires, de courriers des postes, etc.

Autant nous vénérons l’armée de 
l’Eglise, autant nous respectons 
tout ce qui lui tient du près, jusqu’au 
plus petit détail de ses vêtements 
sacrés, autant nom nous trouvons à 
notre aise, pour parler des fonction
naires it ali

Il y avait là, comme ailleurs, des 
douaniers qui se faisaient graisser la 
patte pour fermer les yeux sur la 
contrebande ; il y avait là des gen
darmes dont les brigadiers étaient 
aussi sots que celui de Pandore ; il 
y avait là des employés de postes 
qui volaient les lettres chargées En 

mot, les vices, la corruption 
qu’on reproche aux autres peuples 
su retrouvaient parmi les fonction 

civils de Rome. On l’a u’ail
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ECHOS DU JOUR
gui

«et piwliHln, u<nr»A partir du ler ju
«le 1» liste de no» «bon*retrancherons

née lee nom» de tout » per»o«.ne* qui 
n’euront pa* payé leur abonnement Ju 

1/nboniiemeiil entqn'R cette date.
T*«lablement payable «I

d’exeeptlon pour pn tonne.
ront ««ontlnuerne feron*

Le* personne* qui d 
A r -ev« irnolrejon « il, devi »ot nèie»

M»lr ,i ,t *oV-er leur» arrérage» avan

ie 1er Jp’Mct.

la mort «leLe télégraphe nous uim«m
Rutherford B. Hays, dont le mari fut

président «les Etats-Unis, «le 1*77 ^
était «ortie «le la Maison 

’«■tait retirée il 
elle vivait dans

Depuis qu’elle 
Blanche, la famille Hays » 
Frcemont, dans l’Ohio, où

leurs bien vu, quand lus Piémontais 
sont entrés dans cette ville.

Dans tout ce monde qui grouillait 
autour du trône temporel, on distin
guait îles uniformes du très bon 
goût ; on en trouvait d’autres, au 
contraire, qui, admirés en Italie, 
nous paraîtraient d’un goût détesta
ble au Canada.

Dire que c’est un blasphème de 
critiquer, au seul point de vue de 
l’art, un du ces nombreux uniformes 
dus fonctionnaires de la monarchie 
romaine, c’est faire preuve d’un cré
tinisme oigne du mépris des honnê
tes gens.

De même qu’il avait des doua- 
souverain italien dont le

«ute iléruocriitiquo et «<simplicité
1 "élevage «les p«m-livrait principalement a 

lets.
Une autre dépêche nous prépai e a

chaîne «le M. 
ii'lanl do bien Ion 

ylvaniv

voir la nouvelle «!«■ l<t mort pro< 
Simon Cameron qui, I*

enté la l*«gucs années, a repr< 
au Sénat des Etats-1 
faisait |Értie du premier cabinet «l«

tefeuille «le la guerrt

M. (
Lin

coln, où il avait le poi l 
Quand il sortit définitivement

d’influence pour faire éV-e h sa 
st encore

«lu S nat, il lui

restait assez
place son fils Don Cameron «pii

M. Simon Cameron est né ensénateur 
1799. Il a, par conséquent, 90

une veuve relusonnés, celui n’empêcha pas 
tivement jeune «le lui intenter un procès, il 

audant, «le

mers, eu
trône s’élevait à Rome, avait, à l’ux 
ornplu dus autres monam 
chevaliers île certains Ora

lies, dus 
res. On

est tout aussi libre du ne pas admi
rer les costumes du ces derniers que 
do critiquer l’uniforme des pompiers 
du Pape.

Co roi du Rome, dont nous par
lons, est à la têtu de cinq Ordres de 
cb valurio.

L’un, celui du Christ, que ce sou
verain commande, en commun avec 
lu roi de Portugal, est un des plus 
discrédités i 
suite de l’a 
tains agents du gouvernement por
tugais.

Ûn autre, celui de Pie IX, a été 
fondé pour les membres <lu toutes les 
religions. 11 y a dans cet Ordre, des 
Turcs qui ont 23 femmes et qui se 
vautrent dans la luxure ; les juifs 
qui prêtent au taux de 10 ponr cent 
par semaine, des protestants qui es
saient de faire le plus du mal possi-

y a «lix un», l’accusant, en 
lui avoir avoir volé le c«« ur 
la compensation conjugale premise

lui donner

U Patrie «le Cohoes nous apprcn.l que M 
Eugène L. Peltier 
«l’être nommé o 
«les Etats-Unis dans !«• district nord «!«■ l'Etat 
de New York.

«t «le Troy
mtommissairv du.gouv

ju’il y ait en Europe, par 
mis qu’en ont fait cer-fait courir le bruit 

«lu Revenu «le 
lundi déf

ia Saint Jean-

Quclqucs journaux 
que les Canadiens Fran<;ais

refusel’Intérieur s étaient 
nier, l'autorisation de fèt«

On ajoute «juc le prétexte «le ceBaptiste
refus serait <|iie !«• 24 juin n est pas 
férié reconnu par le gouvernement.

à contredire cettfNous sommes autorise
Tous les Caniuliens Fran«nouvelle.

ont demandéployés du gouvernement, qui 
l'autorisation de h'aliwiiter «le leurs bureaux, 

la moindre hit- au Pape.
I u troisième, celui du St. Sylves

tre, fut fondé pour remplacer l’Ordre 
aimque de 1 Lpèron d’Or, qui était 
tombé dans le plus grand discrédit.

La quatrième est celui du Saint 
Sépulcre, un des deux Ordres les 
plus antiques qu’il y ait dans le 
monde. C’est celui dans lequel fu
rent admis à Jérusalem, Chateau
briand el Lamartine. Mais à côté 
dus hommes distingués, honnêtes, 
vertueux qui ont jeté un grand 
lustre sur eut Ordre, que de for
bans qui y sont entrés ! N’en vit-on 
pas un, uii jour, s'emparer de l’épée 
même dont le Supérieur espagnol 
des moines du St. Sépulcre venait 
de se servir pour le sacrer chevalier, 
ut, tournant la pointe de l’arme vers 
sa poitrine, lui dire : 41 à présent, si 
vous ne criez pas vive la France ! je 
vous tue.”

Reste enfin l'ordre de St. Grégoi- 
re-le-Grand dont nous nous sommes 
permis de trouver les plumes d’au
truche, la culotte courte, les bas de 
soie, les galons, les diamants, le 
satin, les dorures, les dentelles et la 
veste Louis XV, vieillis, démodés, 
peu en harmonie avec le climat 
sévère du Canada et les mœurs dé
mocratiques d'une république amé
ricaine du 19e siècle. Qu’est-ce que 
la religion, qu’est-ce que le clergé 
catholique ont.de commun avec toute 
cette friperie italienne, l’œuvre de 
quelque tailleur de Rome, d’il y a 
soixante ans ? Il n’y a pas jusqu 
nom de celte veste Louis XV, qui 
ne rappelle un siècle de corruption 
fangeuse, les amours illicites de la 
Pompadour, la dépravation de la Du- 
barry, et qui ne réveille dans le çœur 
de tout patriote canadien, le doulou
reux souvenir de l’abandon de son 

s par ce même ignoble Louis

L'Electeur, faisant de 1 indignation 
froid et espérant que les prélats 

anadiens seront dupes de sa four
berie, s’écrie que ne pas 
costume de son gout, 
mettre une infamie. Ecoutous-le :

“ Si l’Electeur, il y a dix ans, eût 
publié de pareilles infamies, on en 
aurait interdit la lecture à tous les 
catholiques de la province. ”

Notre confrère ne fait pas là un 
bien charmant compliment au cler
gé catholique du Canada. Nous 
sommes certain qu’il calomnie nos 
prélats, en les reprer entant comme 
autant (le tyrans, rùi quoi, s’il vous 
plaît, le clergé avait 
tulligonce, il y a dix ans. qu’auj 
(Vhni? En quoi était-il plus des 
alors qu’à présent ? Voil 
comment des politiques sans scru 
pule travaillent à jeter la déconsi
dération sur le cle 
de le faire servir à 
leurs mesquines vengeances.

La Patrie, qui en a dit bien plus, 
assurément, se publiait, il y
ansj et pourtant elle n’a pas été-----
«à l’index. Sa lecture est si peu in
terdite, que cette feuille puissante 
est à présent \e plus *0ûde soutien

lundi dernier, Vont obtenue 
difficulté.

Enfin, nous avons connut 
poir d’être délxtrrateés bientôt «lu gouvern. 
ment de M. Mercier.

Au liant)net qui a eu lieu, lumli <1<
faisant allusionQuébec, M. Merciet

dangers qui s’élèvent autour «lv notre natio
nalité, et auxquels sa mauvaise )>plitique a 
seule donné naissance, a pri-che la paix 
réconciliation entre les divers partis politi

I.!

aurait-il ajouté“ Je suis prêt à «lik-larcr 
d’après la dépêche, qu’au hennin le gouverne 

s'il 1«ment dont je suis le chef disparaîtra
le peuple canadien-fraïu-aisfaut pour.

et assurer le triomphe «le sa
Ne croirait-on |«a.s entendre le lion, lors- 

qu’entouré «les animaux malades «le la peste, 
il se dit prêt à se dévouer pour la cause

“ L’histoire nous apprend qu’en «le tels acci
its
de cils «lévouements, 

donc, s’il le fautdévouerai
Il y eut de s compères, on se le jm 

pelle, qui empêchèrent 1« 
se sacrifier et, en fin «le compte, on immola 
un baudet, coupable «le s'etre repu «lans le 
pré d’un couvent.

Ni M. Mercier n’a pas jongle 
grands mots «le nationalité canadit 
caise, «le religion, de rive, «le langue, <1 au 
cêtree, «1e Jacques-Cartier, et avec toutes « es 
belles images qui font vibrer la fibre natio
nale, eh*! bien, qu’il «1 ceiulo dignement du 
pouvoir, puis«iue c’est «le lui-même que vient 
la proposition. Il le «loit «Vantant plus im
périeusement qu’il est la seule c 
tons-nous, de tous les dangers «pii nous me

«les forêts de

I

SKministère de travailQu’il se forme 
composé d’hommes pris en nombre égal dans 
les trois partis politiques ; et que les «doc 
lions aient lieu, au jour voulu, Nous l’empire
de ce gouvernement neutre et également
ami de tous.

Mais si votre proposition, M. Mercier, 
n’étaiti qu’un nouvel acte de charlatanisme ; 
si Vc4 paroles ne reprisent nient que «les 
srBSf vides «le penrivs et «le sentiments, sons 
étti* dans le seul but «l’arracher des upplau 
diasements inter yocula, oh ! alors, le minis 
tas ment à son cri d’union, et, comme le 
disait Patrick Henry 
parler de paix, quand il ne peut y avoir dt

s trouver ce 
c’est com-

\ quoi bon tant

3 moins d'in-I Nous attirons l’attention «1e nos lecteurs 
article de notre première page, con-

à, pourtant,sacré à la découverte récemment faite à
Parie, par le Dr Brown-Séquar.l, président 
de la société de biologie, de l’art de rajeu rgé, dans l'espoir 

i la satisfaction denir indéfiniment.
M. Brown-Sé<iuard, moitié français et 

moitié américain, comme son nom l’indique, 
aux Etats-Unis et enest également connu 

Europe par se* nombreux travaux s. iontifi- 
ques. Il a fait l'expérience «le sa découverte
sur sa "propre personne, ft M

jewrt 0* «M» s»* :

VA(]
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La demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la deman
de augmente chaque jour. 30 
cents la livre, ou 5 lbs j»our 
Bl.OO.

STROUD & FRERES
10» rne Kldean et 178 roe Spark*.

COMME UNE GRANDE IïO'DâTDI
Qui emporte tout devant e'le, WOODCOCK 
commencera sa grande vente temi-annuelle,

LUNDI, 24 JUIN. 1889.
Pour une vsleur de $89 UOO de 

Marchandises d’été, de 
choix et à bon 

marché.

MILLINER

WOODCOCK
Tontes espèces de chapeaux non garnis, 

aie k immense de bea x et non taux rubans 
une charge de p urnes et de fie 
belles, habiti de d-s»ous pod. _ 
tr île, robes con-plètes en b» iate pour dames 
et enfante, gilets blancs peurdam* ’, corsets 
et tournaie-(bustl-s), ro»-set chapeaux, 
robes pour bébés ainsi q e mille au-res ob
jets i cc s a ras d -ns les bonnes famill s. En 
un mot t ut mi n stock sera vendu à Vente- 
trois et un tiers pour cent de réduction s «r 
les prix ordinaires de rente. Les acheteurs 
qui veulent faire dea bargains. Les dames 
qui veulent sauver de l'argent devraient 
ven^r de suite à ce'te vente anti blague ehes

W OODCOCK1 5

ar de mes e

318 RDE WELLINGTON
Essayez la SAVARIN 1
Itemede infaillible contre 

les vers
X-r—... 1» X-rmtm r w Sm vrn.

de toux, pins de rhnmes depv s lâBdécon 
verte du PIN ROUGE,

PHARMACIE *•* SÀVÀBD
célèbre* LnneUea de FxaakAgent dee ... ,

juama. Pre-czjption* dee médeeea et-e- 
cettea 4e îsmi.le aoigneuae*eat rempli*.

eue «i wp ftwpH'wwm»

PIGEON
PIGEON

461
RUE RIDEAU

NOUVELLES LOCALESCe
sent, élevé comme il l’est, dominant le grand 
fleuve et 1a ville française. D est de granit 
tiré dee mines de St Jean 

Une palissade en 
140 pieds sur 50,

fer entoure un espace de 
dans lequel se trouve, 
la croix ae chêne érigée 
Jean-Baptiste en 18*7. 

le lieu même du

wrSpécialfté dans les indiennes, cotons 
jaunes et oarreaoté* ohes C. P. Pelletier 567 
rue Sussex.tre le monument, 

U Société St.U par 
Ce*

cardinal «V Robes—On vient de revs voir, 
Phelan A Ryan, où l'on peut les voir dan» 
la vitrine, dee robes berdeee en tavelle, et 
d’en nouveau patron. Elles seront toutes 
vendues avant longtemps. Le premier venu 
le premier servi.

unnell 411

» présenté

Lhon. Chauveau a fait le discours de dr 
constance et la proceseion s’est 

Des sociétés dee Etats-Unis et du 
Canada, accompagnées de leurs fanfares, 
figuraient dans le brillant oortége. On a 
surtout remarqué les chars allegonque*.

LA MESSE MILITAIRE
Lundi matin à 8.30 a. m. a eu lieu l’impo

sante démonstration du “ Church Parade ” 
à la Basilique.

Le 9éme Voltigeurs de Québec, composé 
d’au-delà de 150 nommes a accompagné le 
65ème à la messe, sous le commandement du 
lieutenant-colonel Thomas Roy.

A la porte Saint-Louis, un détachement 
de l’école de cavalerie et une partie de la 
batterie B (100 hommes) commandés par les 

"taines Farley, Fages, les lieutenants 
Caron, sont venus se joindre au

1S.Ananas,. fraises, bannanee et 
ries, en gros et en détail, chez Bun 
rue Sussex et 66 rue Rideau

WSi vous voulez louer un bon cheval et 
une bonne voiture, ailes à l’écurie de louage 
de l'hôtel Royal Exchange. J. H. Fortune, 
propriétaire.

ta.Ananaa, fraises, bannanee et confise 
ries, en gros et en détail, chez Bunnell 411 
rue Sussex et 66 rue Rideau.capitain 

Shehyn,

L’intérieur de la Basilique était splendi
dement pavoisé de drapeaux tricolores ; 1s 
foule ae pressait dans la nef.

La messe fut célébrée par M. l’aumoi 
du 9e bataillon, le Rév. M. F. X. Faguy, 
curé de QuéW, servi par le capitaine 
MacKay, du 65e et le lieut. Lebel, du 9e.

Après la messe, les troupes ont défilé 
dans le même ordre, par les rues Buade et 
Saint-Louis jusqu’au camp «lu mauege où 
les officiera du 65e ont invité les officiera dee 
autres cot ps militaires à 
champagne au Lion d’Or.

Pendant les après-midi de dimanche et «le 
lundi, les soldats ont eu la liberté «le visiter 
les principales places de Québec

Un grand nombre de visiteurs se sont

tiT.Si voua voulez avoir un bon parasol, 
un bon ruban à ceinture 

;. P. Pelletier, 557
un bon corset et 
bon marché ailez chez V

Pelletier,*
MTGrenadines de toute nuances 

cts pour 10 et» la verge, chez C. 1‘. 
557 rue Sussex.

t*.I)ea parasols en satin de tou 
leurs, et recouverts en dentelle pou 
chez Bourcier et Frères, coin des ru 
et Sparks.

toe lee cou 
r 75 cts, 
es Banksabler un verre de

à»-Pour un bon caahemire 
C. P. Pelletier, 557 rue Su

allez chez
de

; au camp pemlant ces «leux jours. 
:iere et sohlata ont profité de la gêné 

reuse hospitalité «les citoyens de Québec 
Le club militaire de la Oarr

Offic parapluies pour 
te chez Bourcier 

et Sparks.

Un vrai bon choix de 
dames, seront vendus à 50 eti 
et Frères, coin des nies Bank

t une très légère dépense, 
vous pouvez embellir vos parterres et pro
menades en achetant du granit cassé qui est 
tri-s propre et inusable. Laissez votre orilre 
à la Vompagnie Granitique, bassin du Canal.

«"Pour un parasol à bon marché, allez 
chez Bourcier et Frères, coin «les rues Bank 
et Sparks.

nison et le club
de Québec, où se presse la jeunesse instruite 
et intelligente de Québec ont ou crtes lar 
ges leurs portes aux amis de Montréal. «"Eu faisan

ELOQUENCE RKLIOIEC8E
Dimanche, à la grand’mesae, à lu Basili

que, Mgr Paquet a prononc-é un éloquent 
sermon.

“ AT home ”
Lundi après-midi, entre 4 et 6 heures, le 

colonel Amyot et les officiera du Dme ont 
donné un “ at home’’ dans la salle de musi
que. L’élite de la société de Québec y 
tait. Ces quelques insta 
lassitudes «le la vie du 
corps «le nnisi<|iie de la Cité 
acquitté

des charmantes 
avec raison la 
les qualités sociales

Mais
a couronné

nts ont «lissipé les 
i camp. Les deux 

et du 9e se sont 
ccès «le la partie musicale, 

il faut ajouter la prése 
s québecqunises dont on vante 
beauté, la grâce, l'esprit et 

Les rafraîchissements 
nt servis copieusement.

il faut parler de l’immense banquet 
cette belle fête de Québec, et 

a rassemblé près de 500 convives, 
n y a prononcé force discoure, que «juel 

ques-uns ont trouvés trop longs, mais le 
patriotisme cet un feu qui ne se conunanile 
ni ne se maîtrise.

Le président de la socii 
taille, avait à ses côtés le comte 
res, M. l'abbé Blais, chapelain de la société, 
les honorables MM. Laurier, Pantaléon Pci 
letier. Mercier, Garnean, P. J. O. Chau
veau, Routhier et un grand nombre d'autres 
personnages distingues.

zar Meubles de tout 
pèce, Rideaux, Buggies et wagons pour en
tants ; tout ceci à grand bon marché pour 
argent comptant ou par installcmvnts. 
Voyez nos vitrines. T. W. CURRIER, 186 
rue Rideau et 116

rc cl «le toute os

concert

E*.I)c8 parasols en satin, garnie en den
telle, pour 75 cts chez Bourcier et Frères, 
coin des rues Bank et Sparks.

l*.Des parasols en satin noir, recouvert 
en dentelle pour 75 cts, chez. Bourcier et 
Frères, coin «les rues Bank et Sparks.

iété, M. A. Rohi 
de Louviè ent il', txiffes à robes 

très lias prix, chez C. 1 .
«t iraml assort ime 

avec garnitures à 
Pelletier, 557 rue

«Les personnes désireuses d’acheter 
devant de cheminée en ardoise, bois 
marbre,feront bien de visiter 
et les salles d'échantillons de la Compagnie 
Granitique, Bassin du Canal Rideau,oii l’on 
en tient eenstamment un grand assortiment, 
dee derniers patrons et à des $>rix très rai
sonnables.

i nuu: j.’.'ifi
Déménagement

Nelson Landry, plombier sanitaire, po
seur d'appareils à gaz et à vapeur, désire 
informer ses nombreuses pratiques qu’il vient 
de déménager «lu No. l'zd, «rue Rideau, au 
No. 149, rue Rideau, en lace de F. Rogers, 
confiseur.

Parasols, depuis 25c. à $3 chez Bout 
t Frères, coin des rues Bank et Sparks

FETE DU CÂNÂD»Fête de la halul-INrrr#
Nous apprenons que l'Union Saint Jean- 

Baptiste de Roches ter vil le doit w joindre, 
dimanche, à la Société Saint-Pierre pour la 
célébration de la fête patronale de cette der
nière société. Nous publions dan 
colonne le programme de cette 
lion. Nous espuons que tous 
se joimlront a la Samt-Pie 
cette démonstration

GRANDE “'t®0" DES Cl-
OTTAWA 1er JUILLET 1**9

Sons les auspices du mûre d cons il et de 
l'aseori lion d. 1 exposition -entrais.

Le Tour oi 
pion,Mur le terra'i 
roencer à )0 30 
«éal v Ottiwe.

#ur le lerraio 
commenceront à

s une autre 
«lémonstra- 

les catholiques
see peur le titre de cham- 
Meirepo itan, devra « 

biamrocks de M nt-
éclatante que poe-

d<* 1 eipoeilioD, les j« ux
Pin* temp* que tamal*

Si vous voulez un habillement en tweed 
français, anglais écossais, irlandais et cana
diens, ou des pantalons «lans les «leroières 
modes, allez chez J. R. McNeil,

A8CINM0N IN Bltti.N
par 1* prof, B andy, ’’lomuie oiseau, fera 
une descente en vâiAchwe et dee ,eux e r la 
tarte horizontale.

Combat au keoret entre 
champion do monde et h i 
Londres. Anglétirre.

Grande course e» bi- rdes 
pour des médailles de g'rmd pnz. 
r Tourno de baee b 11 lnernationa1 contre 
les St Albain -u Ver., ontel le club Canada

203 rue 
Un belvoisin du Dominion Hall. I 

assortiment «le serges fines et dé couleurs 
légères ; $14.00 seulement pour un habille
ment, seulement que $14.00. Rappele^vous 
de l'endroit : voisin du Dominion Hall. «le trois milles

n posi le 
WaLb. de

Heureux gagnant A*! i

Courses d*- chevaux, au trot et
° No *1

Il n'est pas 
habitante «l'Ottaw 
que M. W. H. Mil 
tel du G 
à la loterie 

M. Minn 
«le cette lote

61,605, 
chiffre impair

Ce billet a gag*«• le gros lot et M. Minns 
se prépare à aller à la Noi.yelle-Orléa 
encaisser, bien que n’impo£c quelle 
ici ou à Montri-al lui eût ptyé ce prix

intérêt, pour quelques 
si de Hull, d’apprendre 

propriétaire «le l’hô- 
i« nt de gagner $15,000 $! 0 Course d» tr**s- |uarti de trille, 

à to tiemoids. Aux cheva-ix qui 
n ont j imeis cou u encort dans les muriez, 
; ra alloué ï lh y moi ié u- sang, allô é 5 
bs. 15 Ibsaj ut iâ au .poils po ir l'âge. e 

meilleur 2d os "i 75 u urceit. le (dixième 
25 po1 - eut. D âpre lei règ es du j ckey 
elm d Ontario •

No 2 ou c ourse n ti l. Cl see de trois 
m nutes, 60 po r cent ai W 30 pour vent 
au 2ème et 10 p ur « eu eu 3èm 

No 3 $125 C .u'.e à ba-rifere . ouverts à 
Un anil* et demi fit barrières d-- 3 

25 au 2eme.

Louisiane
un quarantième d’un billet 

rie, pour un tirage dont le gros 
re de $600,000. C'était le No

raml Uni 
«le la

qui sc termine, on le voit, par un

banque

pde 6 pouces. $100 au 1er, 
No 4 $175 Ouverte à tots 1les cou sur

leurs, 65 pjur ceot au 1er, 30 i 
■nt au 2emeet 10 au 3enp. Meilleur 3 d «ns 
pour enhanracher, distauce d’un mille, 4 
>ur en rer, et 3 po r pa lit. Les régi- s de 

a'ion “Canarien lurfT’ devront pré- 
Entré , 6 poor cent pour es coxreure 

ent po .r les tsotteurs. uw n>- 
nt fermée-, 1 «nli, le 24 juin, à8

'toCoer d# police
Charles Cole, pour ivresse et dé- 

condamné à $2 d amende 
rt Dorion, même

i et $1 «le 
offense, rAlbe

Anthony Lawson, offense idem, $1 d'a
mende et $1 «le frais.

K
etriO pou

heure* a. m.
No 5 $16 Cour 

nt é

La cause de Zélia Cyr, accusé d’avoir 
vendu des boissons enivrantes sans permis, et 
d’avoir laissé faire du désordre dans sa mai .-e de “Pen/,” moins d 13 

devront être rondelle par des gar- 
ç ms en d ssous de 15 ans. distance d'un 
quart de roibe. meilleur 2 dans 3, $10 au 1er 
$5 au 2ème. Entré grati 

Le chien jombo no.t tro.tef, eo-s harnais, 
contre un penny moins de 12 mains, meil
leur 2 dans 3.

Tng-of-war. Ouvert àâ hommes, 
cor. s «le voloiuiree, de po'ic-, de po 
de marchands de bois, d'exptJiteui a

vient encore sur le tapi 
renvoyée à «lema

s ; mais elle

Exenraterwam^cln Ir 4e la leur 4e <1wk 
4e le CMsTseM

Programme du concert qui doit 
à l'excursion de oe soir, à 8 heures, 
vapeur Empress :

avoir lieu
Tug-of-war. Ouvert à6 hommes. Tout 

cor, s «le volostairee. de po'ic-, de pompi re 
de marchands de bois, d'expéUiteui s, tout 
membre de société nationale ou de charité, 
d'organisation sthlétique et aucun towoshlp 
d’aucun comté dn dis sict d'Ottawa p ur y 
prendre part. 1er $56. 2cme $32, >ème $15. 
On ne donnera 

ait 4 élu

1 The old porch quartette—MM. Ahcarn,
Quain, Wall et Cheney.

2 Chanson—M- E. Belleau.
3 Trio—Flûte, violon et piano—Mlles Le-

prohon et Smith et M. E. Smith.
4 Chanson—Dr P. K. Prévost (St «Jérome).
5 The old porch quartette.
6 Chanson- -Mlle Fournier.
7 Duo de flûte—MM. W. Greaves et E.

Smith.
8 The old porch quartette.

Mlle Leprohon a gracieusement consenti 
à agir comme accompagnatrice.

La musique sur le bateau et pour la «lanoe 
sera fournie par le corps de musique dee 
Gardes à pied du Gouverneur-Général.

L’excursion est sous le patronage lies 
dames suivantes : Lady Caron, Lady Mid
dleton, Mesdames Chapleeu, Taschereau, 
John J. McGee, W. G. Perky, C. Eog. 
Panel, G. B. Pattee et W. A. Allan.

pas le 3èmeprix àmoins qu'-I 
y ait 4 clubs ou plus qui tireront. Knuèe 
gratis, jnsqs’au 30 de juin au soir.

Musique par le 43è«re batai Ion. On doit 
adresser toutes les «ntrée* su secrétai e, 39 
rue Que -n, 0'taws.

Bon Hou ne r le Maire,
'résident honor .ire 

B . C. W. MacC 
Sécrétai 

MrlelenslB 
re y eeaisrla le 
cés. 4—«Wee 7»

Juaig,

“TSîiS

IIza

AVNjats&js&Æ
con compte contracté en i 
épouse, Mme Victor L’H

mis muiFs iüi nssEFORis
Les penonnss qui ont bisoindi passe- 

parts de Gouvernement Canadien, doiren1 
s’adresser à ce département et accompe-

ptaOr- s, honoraire fixé per le gouverneur
ee cee*4i. O, HuweiL

Hous-SbCfétjire d ’gtgt
flpwiMmsHw te?

mon nom par mon

VICTOR L HBUR8UX.

ON DEMANDE un peintre de voiture d» 
8'adrfewf No 56 nt»première

Wy»

MERCREDI W$ JülN 1S8»ES PROFESSIONNELLES
I. GORMAN, LL.B.,
uccesseur de L A. Olivier)

Milcâleer, Noialse, etc,
—BUREAU—

bMsss eé
OTTAWA, Ont

KNT A PRETER

OÜRT * MacCRAKEN
■re. letalrm, Eté,

1RIO ET OUEBF.O
h Ontario Chambers, Ottawa, Out

GABA & REMON
I. SOLLICITEURS, NOTAIRES, Ere

»7, roe Sparta, OtUwa, On.
■axa ns Vhotxl xübsxll
)'Gara, G. R. K. P. Binon

t, Meuan & BlanrheU
AVOCA TB

•Urea. Seuira. rte, ete.

H Kne Elgin, Ottawa
(a* FACE DO BU8SKLL)

Iker. D.L.McLean. C.A.B.ancuHi

. McLAÜRIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

u ï 19 ru© Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
►cat, Soilicileur, Etc.
ur la Cour Suprême, le Parlement 
les Départements Publiée.

JfiOD, C. h-, Avocat,Coure Fédérale# 
Uuébec. 138 rue Wellington.Ottowal

lïLOii Mcviéxir

lT, ôüLLivtmu. m.
— BUREAU : —

X Ontario Chambers, Ottawa, ;

II, CHRYSlIR i GUDFRtY
VOCAT8, SOLLICITEURS 
>ur la Uour Supreme et le Parlement

Diiei, 14 m Melolfe, Ottawa, Oïl]
Stkwart F. H. Chryslk*

J. J. tiODFHIY

LIN a CODE
væaâa, Molllclteare, Eâc.
i EU AN, RUE SPARR8(
vis-à-vis l’Hôtel Bursell.

adley Si Snow
H. HOLUCIT URS 
rPBÊME, NOTaJFrPOÜ* la COUR 

Â T. tiNOW.

fréter Â 6 p. c. avec privilège de 
en ancon tempe.ï

'NDRY & POWELL
Lvocats, Solliciteurs, Etc.
i pour la Coor Suphênk st lis

DKPARTKNBVT8, |

15 nie Sparks, eofice de Hole] Kissel
ir W. Guuory. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX
Soi ici timr, pic. Agent pou 

Psrl ment et les D 
“meme publics, 

an: 74j BupS.aiks, Ottawa.

r la Cour 
éj a rte-""g

.T. JULIEN
273 BUE ST PATRICE

P.iER, PEINTRE
DECORAT 4 UR.

►HER LT dLANCHIS EUR.5
ra^e exécuté av c soin it promp

titude.

•ETGH, 435 rue Wellington
ce pour la veute des corsets Lis 
ar Yatisi et artr« e genres.
corps confetti inné sur commande

! COLLINS VÏÏiï
ament complet d’articles de 
s prix, 310 rue Wellington, Ottawa

•kz VOTBS

p opriétaire.
I—RUB ÜALHOUSIB—216

PAIN, TABTia, PAIN 1>S
Boulanger.» Union.

>HN KclHHIUA.M
PLOMBIER SANITAIRE 
ment recommande pour le poeage 
les appareils de chauffage.

3 Bue LYON, OTTAWA

J. 8TEWAKT
U ur provincial et ingénieur civil, 
audes.sus d- la pharmacie Mac- 
£4 rue HTBLL1N J I ON, OtUwa.

iLKÎR MEAN 4 BLÜTMT _
-erm. Praeereeis, A rem* Parle 
■telrer, NeUIm, Kle.. Eté.
Mi RUB ELGIN, OTTAWA.

t Devant le Roesell).

U LEPROHON
ARCHITECTE

AL": VICTORIA CHAMHBBS
2ème étage, chamb e No ».

■ce, 204 me IhUy, Ottawa
0F 
té a

EU R GAGNON donne la 
a d'un REMEDE SAD.

d'un* dé<soEverte importante iour 
>n de ia Oathaire. Tout le monde 
n'y a pa* u*e seu*e 
sa ■ qu’il y ait une racine ou an* 
ir a guérir. PaoraesxüB Gaeeos.

V. W. WARD,
YOCAT ETC

IS! OITiitlO CHAMBERS, DtUi
BINSON&CIE i

NÊTiRPS et FLEURI8T

™3BBa> mariage ou enterreroeui, nue »pê

MÜHie, Wm,6|l

AI

DEPECHES DU SOIR
t Service spécial.)

Pabis, 26—Hier, le 
relatif à l’amélioration «les 
bourg, Brest et Toulon. La chambre 
députée a addpté le bu«lget de la guerre

t a adopté le bill 
hâvree de Cher 

des

Paris, 26— Le gou 
comme dérisoires les 
Angoulême contre La^jerre Déroulède et 
Lauant. D va en appeler. Au contraire les 
journaux boulangistes disent que c’eet une 
rictoire pour eux et un échec pour le gou
vernement.

Londres, 26— L'opposition est toute abe- 
sordie à la pensée que le projet du prince de 
Galles de fonder un asile de lépreux au cen
tre de la ville; a été adopté par le comité de 
la lèpre. Les sommité® médicales sont vexéee 
de n avoir point ét i consultées à cet effet.

Sir Andrew Clark s’y était déclaré con 
traire, à trois reprises Jiffé

lires des comités 

du rôle qu’on lui fait jouer.

La qeeellwe EgypMeane
Londres, 25—On dit que le gouverne

ment français refuse de signer le projet de 
version de la dette égyptienne, à 

que l’Angleterre ne garantisse qu’elle reti
rera ses troupes de l’Egypte.

vernement considère
jugements rendus à

rentes, et 
ure dans la liste des mem- 
Il n’est pas peu mécontent

Le pealet 4e Sir Charles
es, 25—La Dresse n’appuie guère 
itiou de sir Charles Tupper, relati ve 
vention chargée d’étudier le projet 

tion impériale. Il n’est pas 
probable que la politique fiscale, projetée 
comme devant s'appliquer k tout 1 empire, 
soit bien accueillie par leslibres-échangisl

MONTREAL

la proposi 
à une «æn- 
d'une fédéra

Montréal, 26 juin 1889
Accusation de liAelle

Fortune ! fortune ! que de maux tu nous 
M. JehinPrume, le violoniste inspiré 

était en France,
causes, -w. ue 
était divorcé.
lui à Montréal ;j le

épouse était en r rance, 
voilà donc tranquille. 

Heureusement pour l’ancienne Mme Prume, 
redevenue Mme Hortense Leduc, et malheu
reusement pour lui, elle hérita en France 
d'une fortune qui, selon noas, est /ubulcute 
«Uns toute l’acception du mot. Aussitôt 
les journaux de bavarder, et M. Prume est 
remis sur la sellette. Dans un accès d’imremis sur la sellette. Dans un açc 
tience bien légitime, il rient d’in 
procès en diffamation à VElecteur, 
«lemandc $5,000 de d«

P»

ommages

Un membre de la commission du havre 
dit que l'épave du Cynthia ne sera jamais 
. .allouée. Le chargement «le ce vapeur sc 
composait de gueuses de fer, de briques 
et de conduits de grès «l'Ecosse.

Le club de la Gaieté Française aura un 
pique-nique, le 1er juillet, jour de la Confé
dération, à l'emplacement de l'Exposition. 
Programme varié.

MM. T. J. Claxton 
sion de leurs biens à . 
de Corsets de Cro 
à $200,000 
créanciers

La Banque de Toronto $55,000 ; 
des Corsets de Crompton $367316 ; la Ban
que de Montréal $8,000 ; la Cie de coton de 
Montréal $22,997 ; la Cie de bois de New- 
Glaagon $14,550 ; l’usine des lainages le 
Globe $11,136.

La compagnie Claxton 
1879, avec un passif de 
payé à raison de 40 pour cent

O. Moisan, de la Pointe Clai 
d’avoir tiré des cou

ment de cinq ans
Ce malheureux a, sans compter sa femme, 

fille et deux petite garçons. Quanti il 
l’influence de la boisson, c’estiï111

i k Cie ont 
la demande de la Cie 

mpton. Son passif s’élève 
les noms de ses principaux

fait la ces

la Cie

a déjà failli en 
$400,000 qu’elle a

nrc, convaincu 
let à sa fem 
le au menton, 

à un emprissonne-

ps de pistol 
ui avoir envoyé une bail 
d’étre condamné

n’est pas sous 
un bon mari, 
fou furieux
elle pas être plus punie que lui ? Dans sa 
prison, il aura tout le confort matériel, en 
échange d'une somme raisonnable «le tra
vail ; pendant que les siens souffriront «le la 
faim, du froid et auront à soutenir seuls le 
terrible combat de la vje. Justice, ce sont là 
de tes coups.

ri. En proie au whiskey 
. A présent, sa famille

Thurso, 26—Au sujet des fêtes auxiiuel 
vient de donner lieu la pose de la pierre 
faire de l’église «le cette localité, il 

n'est pas sans intérêt <ie faire rem 
qu’il n’y a p«is moins de «dix 
ques, à pri-sent en 
le diocèse d'Otl

lee

Marquer 
ises catholi- 

«le construction dans 
tawa. En voici le relevé

M. ChâtillonThureo, curé, rév 
Buckingham, curé, rév. M. Michel.
Basrin nu Lièvre, succursale de Bucking 

ham. rit,
Clarence Creek, curé, rév. M. Caron. 
Sacré-Cœur de Brook, curé, rév. M 

Constantineau.
South Caeaelman, curé, rév. M. Francœur 
St. Philippe d’Argenteuil, curé. rév. M. 

ChAtillon.
Hull, les pères Oblate.

St. Joseph d’Ottawa, les pères Ohlats.
Ste. Brigite d'Ottawa, les pères Ohlats

La St-Jean-Baptiste de Quebee
La célébration de la fête nationale à Qué

bec, cette année, laisse loin derrière elle la 
grande fête d’il y a cinq ans à Montréal, 
tette année, la plupart de noe hommes mar 
quants s’étaient fait un devoir de se rendn 
dans la vieille capitale pour faire preuve 
patriotisme. A cette occasion, Québec avait 
revêtu son air de fête ; les places publiques 
étaient remplies de monde ; l«*s habitations, 
les rues et les édifices publics étaient ~ 
sés, pleins «le verdure. L’enthousiasme 
à son comble dans la ville de Champlai

de

à huit heures et demie, 200,000 
personnes entouraient le monument Cartier. 
Quand le maire est arrivé, les corps de mu- 
eiqno ont joué “ Dieu sauve la Reine,’’ et 
quand S. E. le cardinal a fait son entrée, 
suivi de son cortège, les musiques ont com- 

ncé la “ Marche Pontificale-' de Gustave
^es bataillons du 9me Voitigeora de Qué

bec, sous le commandement du lieut. -colonel 
Amyot, et du 66me bataillon, formaient un 
demi carré autour du monument.

La messe du 2e ton fut 
choeur de 600 veix, accompagné 
fanes A l’Elévation, il y eut salut royal par 
les corns de tambours et clairons du 6ôme et

tee par un 
de trois fan-

dn
ns ” et le “ Domine Salvnm fac 
dernier morceau alternant avec*5

le “God Save the Queen," furent 
entés par le même chreur de 600 
triple' fanfare.

Toute la partie musicale était sou 
n de M. Joe. Vérins, qni doit

la di- 
ètre sa

tisfait de la musique imposante que l’on a

LE MONUMENT CAUTIER-XEEBEVr
Ce monument, haut de 24 pieds, est de 

forme carrée, et mesure 8) pieds à la base et 
3 pieds au son 

Les fondati
et s'enfoncent à 8 pieds 

Le Sut est orné de sculp 
propriées et exécutées arec un 
fini dignes d’élogea 
sur une large conut
en fleur» de lys et en roenoes, ee trouve un

tue litrmtm t% 1 EmérilUm. Au-deesos dea 
MkWiBi ptof» U oqgnwpe royal* *

FW *

t 8 pieds en tous 
” tezre.

riches, ap 
goût et un

T"~

W:
■

ran nuis i uns
CET'J.'iU SZEIMLA-XUSTIi!

BRYSON, GRAHAM «& Cie.
H ^IIWinillSHCiiimM.»...... -

Le fonds de marchandises le plus gros et 
le meilleur marche qui n’a jamais 

ete place sur le marche 
d’Ottawa. Atten- 

dez-les

BARGAINS ! !

RnGuiiiCli
146, 148, 150, 152 et 154 RUE SPARKS, Ottawa

IKA - Ne vous servez, que du meilleur coton eu rouleau, celui do Clupperton.

n «l«- Turnbull 5T.ïArhelre le |»i*l 
3*5. rm* Rl«lra«i.

RENK'IF, l»|SU* cintre le» h*- 
niorronle—P. ur l«-n h«-morroi l«*s interne* •MilVISKS
ou exiflin-'s 
jamul* d-f se pro mire après quelques ap
plications.

Po ir hémorroïde* avec écoulement in- 
lerne «le sang. -1 mail ez la Bu voaitolre 
Pinus. R mèil»' et prevent if sùr>. Kn 
vente chez tous 1-s iiharuiii wnt-

a guérison i.«- maii-|un

of Toronto.
w1

^l>re. Potter * Mhlrt, 2*4. ra«* We

V

Eren,
PKlStfcTEEA»MUTE ro* raieshurra .jusqu'àjeudi 

min, <i«-s soumis i««ns 
au soussigné, av c la 

ur f»u«n'r 
icsd’0 taw

Irvie rt ob emr drs 
ù ce bureau, où l'on

AN RECEVRA à « v I 
Vr le 11 juillet p o b 

etées, adressées
susvrlptioo “houroiedon i <>« 
charb n, pour les édifice* publi 

On noun a
mules do s umission,

mauon noce ia re. sur 
veudndi le 21 Juin,

liais Su*.WAREHüUSS 8« Ole

TOROMXO."ai1:
n- ra toute inlor 

demau-le a « ar ir de 
ainsi qu'au bureau de James Nel.-on, 
cote, u Mont"al, e au biueeu des T 

Publics de la pui > 
d voste à Qu- bec

Chaque soumission devra être accompr 
guc d'uu «'hèq- e de banque 'accepte', pour 
la somro- 1e $.«)<). payable à l'ord-e de ['ho
norable miniatie d^s îra-aux pu 
chèque sera confisqué, et le soumis io n"l«e 
ref «e# de e-gner le contrat sur demande ou 
s'-l n'oxrcule aseomplète*ent ce qui s ra 
eti-«nié dans le contiat ; il sera remis si la 
soumission n'est pas accept e 

Le ministêr • ne s'engage à 
• il«-h sot

(Avis aux (Consommateurs
ranci-, Edifice àu bureau

Les PRODUITS de let

Parfumerie Oea L. LEGRANDc,.

207, rue St-Honoré, à T3A.RI3 
relu* ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÉME-ORIZA 

ORIZA VELOUTÉ *0RIZA-T0NICA*ORIZALINE« SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

I" lux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2" * leur qualité inaltérable et â la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre tur leur réputation 

nous avertissons les Consommateur, afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

invfuruui neouin « u* dut tin uaut m «mois «mmiilei u parfumerie it urooueric

Envol franco A» Ferla du Catalogua» illustre

a copter ni la 
imissiuiis.plus b sac, ui aucune _ 

Par or lie,
HEIT,
He réuire

A GU

Ministre des Travaux Publics, 
Ot awa, Il juin l«89

Agents demandes parfont
«.et offre Pli bon p-'UF 60 Jourt, el 

l le levant ahn *1 Avoir ait i vint 
l suent-, qui ml roll Liront «Mas nnanlrrs ; 

el «lui «le «mut • naie*pf cefltfe Irt *|a*i ulairuiwl msitlui ilt qui «aiilun- 
n*TAlnit ,!• l'inetqu.iiltllc ; non via,.. 
ont que tliAfpie (aervanne Loupe rrlle 
nn, .i«, v .1 «mutleniuie avpi tvn «aidre 

t ni' , . 3nl » essayer «1s faire ,l--. vpn- 
-

«juc iivuii I nt grAîit avec tluque Inrmri h r nrrpii* n <l«- yx en tim- 
l lait., cotuiw Awialtfl «1e launnr frai,
^ ".-v,: ;r,om,T5^,T,er

. ««amen. Slloulett tolitfalviiit 
k el Itl que rrprrtriup. tou» 
Q. imurrca payer la clilfi-rmtr. 
u 11.17 «« garder la rnmilie, 
SA auirenarnt vous ne payes
al rien. I r bonier eti garan-
■M lien Orinil HMHlr. un lu<-

LÛ5
Itooooo oooooo-o ♦ «xxxx» oooooe

«1 UNIMENT GÉNEAUo
fi ™ 30 ANS DE BDOOÈB Q

5-s 4^. æ i:, r wxù
* c/3 ytiirem renommés; éleveur*, entruineur*,!
▲ JE?* Guérison rapide et RÛrc des IMterieu, /v»ii- »
U O-e ï TKjA lure a, tCrartm, Molettea, lr-*ery«r«N, Kng-rf- Q 
- —- gemenls des Jamlies, Suros, Eparvln». vie. RevuliilfT
Q 53 A et KftHolutlf Infaillible et sans rival «lans lus An-n
7 «» £*0* gtneo. Catarrhea. Bronchite*, Inflammations Y
Q Bas des Poumons, du Foie, de* Intestins, Fleuré mica, llyilroplsles, Helen-Q 
T oe> lions d’Urine, Fièvre» typhoïde*, oie.
Q 'CS Pansement a la main, eu 3 et 4 minute*, sans couper le poil.

3 DÉPÔTS : Parla, MESTÏVIER * C'", 27S. rue Salnt-HonorA 
HOHTRÊAL : LA VIOLETTE A NELSON. — QUÉBEC: ED. MORIN A 

St-HYACINTHE, OTTAWA, BT PBINCIPÀLBS PlUaMAOKS DU CANADA.

me
al qui me peul tire reton. 
lu il* for que pal de»
'xs-asrar-2paru—, verre Innqaii, r* g.iranli par su ant- 

1 v luouimurnl et! âm- 
pneu', mante * la eiain.
«Juiic e< réglé «t i.kin*- 

TJf lÊZSÿ rurrnt garanli lu en 
-mni van un peu. telle 

munir»- durera 
.is. t "est voire dernière 

. lanred••«»«#ueemenrre 
'I" |«mr ls *7.el une 
,mir ri'm ti vrai» r mu» en

^TiiFiirvr re n -»r celle monire per 
~» nulle, il fai»dra envoyer le mon-

syss^s: ‘ossttiias
^ i ’r"'' ,n,vyij«»gr*ua une

Si

8

Solation d’AntipyrineMEDAILLE D'OK, PARIS, 1873.
BAKER’S

TROUETTE_______ J, garanti absolument
pur, dont l'ticii «k l'huile » tit 
extrait. Il esi plue que trois foie 
plus fort que le cacao nV langZ avec 
de l'amidon, «le l'arrow-root, ou du 
sucre; c'est auiii plus économe, coi!» 
tant moins qu'un sou la lasse. 
Il est délicieux, nourrieaanl, et forti. 
6anl, facile A digirer, autant admi
rable pour les malades que peur cee* 
qui jouissent d’une bonne santé.

Ri* read the, tee» les Eplclei

«de
1 CONTRE

’ Migraine*, Maux de Tête, Névralgie* 
'Colique*, Int Inné, Kinphynème, i limite 
’ lthumati*nie, Hciutique et DOULEURS en général.

m, a> r.,«ir rrrrirraiix « thockttf.
.Vanta oSnik Parla, X NAZIES, Rurale, 2M, tour Voltaire1

DcpOklUIre à Ottava ■■ D- F X. VALADE 1
1A Oaébrr : D' Ed «ioBn» A C-. A .«•»«•*»« 1 LA VIOLETTE * NELSON 

ET DANg TOUTES LK8 I-HINCIPALSS PHAHMACIKSt BAKER i en., nwjioter, lu.
IÆ# personne* désirant rn bon habil

lement feront bien de venir vi-fler mon 
établissement avant d'»iler ailleurs.

W H. MARTIN,
No 133 rue Hparks

ME* marchandise i du Jp -intf-mp* eo t 
maintenant toute arrivée». « Une v rife eet 
•oUci'ée, Vf, fl,MARTIN.

1^3 rue bparke

Melle Campbell, au No. 168 rue 
Sparks, vient just m «lit do recevoir le 
stock le plue grand et le mieux choisi des 
dernières march indiet d-) «oût et à la de . 
nlère mode, garnitures chap-taux et coiffe» 
d» toute* sorte*. Mlle Campbell a acheté 
toute* e1* marcher-llses au complan;. en 
conséquence elle pec( revet dre à n'iropote 
lequel magaïUi de I» ville. Elle fait de la. 
cqafection des habillements une

TOUTE* m«-« marchandise* du prln-
U mps sont maintenant arrivées.

W. H. MARTIN,
No. 133 rue Sparks

C'EUT LE TE MF*—Tassa erai qel mem- 
Irai 4ee ► rttlees e* 4ee welter* peer le 
pmaterlelllri. »e rerrelrtil mm mm.
tâîitf • r' f A**E|,i7sM rea

a
i

FF vmm rwmw rewynrntf*

mN5

îd&WI.
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TtmwMKiK «mm Ateliers Typographiques D. L. BEAUDETDoor la Figure» le* Mains, la Pese et 
■ le Teint en general.

(Jrème de Miel
et d’Amende de Hinde, Gelée 

de Concombres et des Roses de Moloderma. 
Un assortiment complet et nouveau des ar

ticles de toilette ci-dessus ve
nant d être reçu,

A ce tocsin, les domestiques ac
coururent de toutes les parties de 
l'hôtel et, derrière eux, la comtesse 
elle-même.

11 fallait plus de dix minutes et 
un llocon d'eau de Cologne au 
moins, pour faire revenir à lui M. 

de Clinchan.
Enfin il fit un mouvement, il 

ouvrit un œil d’abord, puis l’autre 
puis il se souleva sur le coude.

— Je m’en tirerai balbutiait il 
avec un sourire pâle. Faiblesse 
éblouissements, je sais ce que c’est 
et j’ai mon remède : Elixir des Car! 

mes, deux cuillerées dans un verre 

d’eau sucrée, repos...
Tout en parlant, il avait réussi à 

se dresser.
— Je rentre, dit il à son ami, j’ai 

ma voiture, heureusemeut 
Octave, soit prudent.

Et prenant le bras d’un des valets, 
de pied, il sortit, laissant seuls en 

présence le comte et la comtesse de 

Mussidan.
A côté, dans le petit salon de 

jeu, Sabine écoutait toujours.

jLETOHJTJ±i U I
en face de ls rue York. Hebile d hommes et 
de femmes, nettoyée, teints, ri perte et remis 
à neuf. Tapis de pUnos. de table, n Seaux 
de damas, bordures de rideaux, ete-, nettoyée 
oc teints à la perfection. Plnmes d autru
ches teinte# selon l'espèce produite, net
toyées et firiaéee..

BLA* DEMIE
On ne ee sert d'encan procédé chimique- 

On se fie à l’habileté de note» main-d'œuvre. 
Satisfaction garantie. On va cherebw et 
on délivre les ordres par toute la ville. 
Les collets et les poignets 3 cenU chaouu.

COIU DBS RUES BA7 et FLORBHCB. OTTAWAles

ESCLAVES O OOOOOOOOOOOOOO O -------------- MANUFACTURIERS 1)1 --------------

Cadres d’ouvertures, Portes, Jalousies, Moulures, Bois pour plomber,, Bois] à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Bois de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement

R. A. MCCORMICK ))U
DE PARIS

CHIMISTE ET DROGUISTE

EMILE GABORIAU 75--RUE SPARKS-75
o-A-o-isronsr, Prop.

604 rue SUSSEX devant la rue York.
ur médecins et famille» 

téléphonique

Prescription po 
éparée» avec soli Communication téléphoniques.Ouvrage de premlt.- Claase^aranü.premibre'partib 1-3-8ommunlcation oooooooooooooooo8. Succursale, an No 160, rue Main.

Hull. BURBA D A LA V1LLB :HtriLELE CHASTAtiE RUSSELL HOUSENo. 38 RUE SPARKS,J"OXT"ELürA.L

QUOTIDIEN ET HEBDOMADAIRERHUMATISMALE ATTENTION î
FITZPATRICK ET HARRIS
se font un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur rété donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK 8 HARRIS
65 rue William.

Xll
Suite

—Ecoute. 11 y a de cela quel
ques mois, un dimanche, Lorin étant 
allé à une fête des environs de Va 
ris, but un coup de trop avec des 
gens dont il avait fait connaissance 
en chemin de fer. Après boire, il 
se prit de querelle avec ces amis de 
bouteille, et fut si cruellement mal
traité, qu’il est resté six semaines 

le lit. Ma foi 1 un bon coup de 
couteau dans l’epaule.

— Qui ta servi pendant ce 

temps ?
—Un jeune homme que mon co

cher est allé ^rendre au hasard dans 
un bureau de placement.

M. de Mussidan crut qu’il tenait | 

indice. Il se souvenait de cet

FAVREAU & Cif, Breveteurs ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX BT A 6BAHD MARCHE

MJuerlNon <-erlalne pour toutes
douleurs Rhumatismales, les llémorrhgies 
et autres affections semblables.

EN VENTE CHEZ

BUREAUX 

414, 416 BUE SUSSEX 
ATELIERS 

116 BUE ST. VATBICE 

OTTAWA.

MOÏSE BLOUIN, Agent
137 RUE RIDEAU VOITURES DE PLACE

ET ISTO- B RUB "STORK DE PREMIERE CLASSE.

CoœnmnlcslIOB téléphonique en tout tempi

GUSTAVE RICARD1 12-87-88li On exécute à ce bureau
Hotel “ Cosmopolitan "LE TOUTES 80RTK8L ancien hôtel de M. McCaffrey eef 

maintenant restauré à neuf et fourni» aelon 
toutes les commodités .modernes. Les mar
chands et Iw hommes d’affaire y trouve
ront un endroit tranquille et convenable 
pour y faire leur transactions sans y 4tie 
dérangée et y paeeer une heure des plna 
agréable. Un trouvera aussi à cet hôtel 
model le meilleur choix de liqueurs de 
toute sortes, aussi que lee cigare» les plus 
exquis. M. KTÀRRS, gérant.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHERJIans tous les GENRES 

-------- et toue lee PRIX, chez---------

XIII

D'IMPRESSIONSII!
Depuis la veille, c’est à-dire de- 

homme qui était venu le trouver, | pUj8 ie moment où il avait saisi sa 
et qui avait eu l’imprudence de lui l canne aVec l’intention d’adminis- 
laisser 3a carte, Il Mascarot' — a- ! lrer une correctiou à l’honorable 

gence pour les deux sexes, —
Montorgueil.

—Sais-tu, demanda-t-il, où est si- I

TELLES QUE
TABLE HORAIRE

Les convois quittent la gare UNION 
comme suit :

AA A. M-—*3 Express du Pacifique 
\éZméZ\J pour I'ort Arthor, Winnifko, 

Banff, Vancocveb, Victoria, et 
te du Pacifique

BUNCS POUR AVOCATS HARRIS & CAMPBELLDéclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions,

Subpœnas,

Affidavits,
Obposttlons

Plat,
inscription»

B. Mascarot, le comte de Mussidan 
! était dans un état à faire pitié.

I Oubliant la douleur de son pied 
! malade, il avait passé la nuit à ar. 

—Parfaitement, rue de Dauphin, : penter ga bibliothèque, demandant I 
presque eu face de chez moi. vainementàson esprit un expélien

Le comte eut une exclamation de p0ur se soustraire à la plus odieuse 

fureur. comme à la plus humiliante des ty-
—Ah ! les misérables sont loris, rannieg_

s’ècria-t-il, très forts. u sentait la nécessité d’aviser
Il faut se rendre, ht cependant, si promptement, car il avait assez d’ex 

tu partageais mes idées, si tu te p£rjence pour comprendre que, en 
eentais axez d’énergie pour braver H des beUeg prole8tationa du 
le scandale, nous t.ondrmns tôle à Jouj ^ premii,re ten_

1 orage... tative n'étaii que la préface d’exi-
II sullit de celle simple propo ^ de,iendraiellt de plua e„ 

sillon pour faire fmsonner M. de e„rbilantei.
Clinchan de la tête aux pieds. Mille projets se présentaient à

* Tamara, s écria-t-il, non, jamais. £4 é„ repris tour

Mon part, est pris. S, tu prétends à [Qur_ m JérmiUvem6ut abjn. 
résister, déclare-le-moi franche- donné8
ment, je rentre chez, moi et je me Tantât U ava.t envie d’aller cou- 

fais sauter la cervelle.
11 était homme à faire comme il 

le disait. Outre qu’en dehors de scs 
ridicules, «a* bravoure- était incon
testable, il était d’un tempérament 
à recourir aux dernières extrémités 
plutôt que de rester exposé à des 
tracasseries qui troubleraient ses

119 Une RIDEAUCaloaht
tous les points sur la cô 
et au Nordtué ce bureau ?

A. M —*a Express de l'Atlanti
que pour MONTlEAL, Qoebkc, 

Bosto , et tous les points de la Nouvelle- 
Anglelerie.

4.30 Cêtte ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua
lité des articles qu’elle vend.$1.00A. M.—* Express local — Pou- 

Montreal, et tous les points7.00 Htc., etc., etc#
tntermôdiaiics

0 Pour Cent de Redactiob sur toat'4ehat Argent ComptantA. M.—* Pour Kbwptvilln, Prss-7.45 cott, Syracuse, Hochkst

les points de New-York oriental.
Messieurs, si voue avez be 

soin d'une bonne chaussure 
d’Oxford, légère, et que vous 
ayez le montant ci-dessus à 
donner, arrêtez au No. 119 
aur la rue Rideau et ne de
mandez aucune question d’où 
elles viennent ou—ô bien— 
nous n’aimons Jpas à tergiver-

II <jr A. M. — * IJrockvillb, Psrth, 
IleOO Kingston, Pstkriioro, Toronto, 
Buffalo, et tous les pointa d’Ontario-Oueet.

Catalogues,

Listes de prix, 

Programmes, 

Circulaire», 

Affiches,

—Express de Boston— 
r Montreal (station Wind- 

wkll, Boston, et tous les 
elle-Angtelerre

\. M

.Iran, Lu 
e la Nouv

11.45 HARRIS & CAMPBELL
oints d

* Express de N^w-York— 
î k, Winchester, 
Nevv-Yohk, Pul

i'. M 
Pour Kimvtvu1.45 Placarde,

Letlree’funétalrea;
Coin des rues O’Connor et Qaeen. (Près de la rue Sparks)

pRSBCOTT, ALIIA.NY, 
i.adhi.i iiik et le sud. ser.
U50‘’J!;£3î^ïïïïL
du Sault Ste Marik, St Paud, Minneapolis. 
Duluth, et de ions les points au nord de 
Michigan, Wisconsin, Minnesb'a, Dakota 
et Montana. En ligne directe pour fct Paul, 
sans changer de chars.

AVIS! ss-SETeS-S PATINS1
Pour les Greffiers et les (ammUsatres Chez TH08. BIBKBTT, 116 Bue Rideaufesser toute l'histoire au préfet de

Tanlôi il songeait à faire appeler 
quelqu’un de ces policiers in par- 
tibiis qui opèrent pour le compte 
de1- particuliers en dehors de la 
préfecture, et souvent malgré elle 
Il en est d’habiles, dit on-

t. J. mi Livres,
P-®•—1*000 paire» de Patin, d. ttma 1.000 Clochettes ■"SWTètes de; comptes, 

Memorandums,

Cartes d’affaires, 

Cartes de visite. 

Chèques, 

Billets,

ide pour4.40
Halifax et tous les points du Nouveau- 
Brunswick et de 1» Nouvello-Ecoe.o via le 
cht'iniu de 1er Short Line. Manufacture de Voitures

H/OYA-LE]jJJjkC'est aujourd’hui 
D fi 11D k temps des tourou- 
I U U n tog (busses), les cor-

ætsJPanier, ondes de 
—LE— cheveux naturels

avec ondulations de 
différentes grosseur, 
parures de toutes 
sortes, en cheveux 
naturels, tulles invi
sibles, épingles,épin
gles à cheveux de 
fantaisie.

Agence des 1 pa
trons de Butterick, 
chez

Frain local mixte pourP. M
Carlkton, Smith’s Falls et8.30

digessions.
—Je céderai donc ! lit M. de Mus-

«,dan avec la rageuse résignation de et se débattait, plus ,1 senta,t so- 
tides et parfidemeut noués les liens 

qui le garrottaient.
De quelque façon qu'il s’y piit, il

Brock ville.

10.45 RïlSiSSnm
Toronto, Buffalo, Detroit, Chicago, Oma
ha, Kansas City et de tous lei points des 
e.ats de l'ouest.

Mais plus le comte réfléchissait de l’ouest— S. LEVEILLEFBTKRHOHO
Chicago, O Transports,

Enveloppes
l’impuissance.

Alors seulement M. de Clinchan 
osa respirer à pleins poumons. Igno
rant quels assauts son ami avait 
subis, il ne croyait pas qu’il serait 
si facile de l’amener à compo
sition.

—Une fois dans ta vie, s’écria-t il, 
tu es donc raisonnable.

—C’est-à-dire que je te parais 
l’être, parce que j’écoute les con
seils de ta frayeur ! Ah ! 
dits feuillets 1... Et maudite aussi 
soit ton inconcevable fureur de con

PROPRIETAIRE.

Nous dé"ironH Informer le^publlc que nous avonafalt^ ’acquisition du^j>oet» d’affhnresde
8ulkêys,I*et^I>:Elan t'arrivant de Chicago et des autres villes américaines noue avoue puisé 
de grandes connalseances dans not état, noue somme» en mesure de garantir entière satis
faction. Nos ouvriers sont tous des plus habiles et travaillent sous notre direction ; lee 
matér'aux employés sont a- sel les meilleure que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte è toutes commandes, tel eat le système que noue matous 
en pratique dans toutes lee branches de répétions.

SKHV.CK SV BURUAIN
arrivait toujours à un scandale, et 
B. Mascarot n'offrait aucune pri-

9..10 A.M. *, 12 50 et 5.00Aylmer, i m
7.40 AM. Il 35 A.Britannia, m. 1.00,0,00,8.30 POUR NOTAIRESDE

Cependant, vingt heure de co
lère avaient affaissé les ressorts de 
son caractère violenl, lorsqu'on 
était venu lui annoncer la visite M. 

de Clinchan.
Grâce à cette disposition, il avait 

pu accueillir son vieil ami avec un 
calme relatif.

La lettre anonyme ne l'avait pas

et 10.46 !! les jours, les dimanches exceptés, 
s Sleeper.

rentras de vente,
Contrats de mariage, 

Blancs de billet, 

Procurations

56 RUE DULY - - 19 ET 21 RUE STEWARTJiet
* Tous les jours 

J. K. PAKtKElt.
Agent des billets «le la cité. 

42 rue rks.

Ackroyd
134 BUE SPARKS

Ottawa, 3 juin 1889.
Quittances,

Transports,
Protêts,

COMPAGNIE MANUFACTUEL BEE DE

E. B. EDDYFERRONNERIESfier au papier les secrets de ta vie 
et de la vie des antres.

Mais, sur l’article de son journal, | surpris. On pourrait presque dire 

qu’il s’attendait à quelque choie de 
pareil. Lui dépêcher M. de Clin
chan était habile et dénotait une

Obligations, etc’

f KENDALL’S 
-SPAVIN CURE

Rtc., etc., etc.
L’une des plue asciennee mal 

ctalee de la valléedeTOUawa et des mieux 
qualifiées sous le Apport des bas prix de la 
localité dee article otïbrte en vente;

McDougall & Cuzner
.Enseigne de la groeae.TarrlAre

■ou com mer
M. de Clinchan est intraitable.

—Trédame !... s'écria-’-il, ne vas- 
tu pas t’en prendre à moi ! Si tu 
n'avais pas commis un crime, je 
n’aurais pis eu à en commettre un 
pour t’obliger, et à l’enrégistrer en 

suite.
Un silence assez long suivit cette 

cruelle réponse.
Glacée d’horreur, plus tremblante 

que la feuille, Sabine avait tout en 
tendu. Ses plus affreux pressen
timents étaient dépassés par 
l’horriblo réalité... Un crime !... Il 
y avait un crime dans la vie de sou 

père !...
Cependant le comte de Mus sidan 

avait repris la parole.
—A quoi bon des reproches 1... 

dit-il. Pouvons-nous faire que ce 
qui est ne soit pas ? Non! Soumet
tons-nous Aujourd’hui meme, tu 
as ma parole, j’écnrai à de Breulh 
pour lui signifier la rupture de nos 

projets.
Pour M. de Clinchan c'était le 

salut, la paix. Mais après ses an
goisses, cette joie eut un effet ter-

Sflà» Les ordres envoyés par la Post 
eçoivent une attention toute spéciale el 
ont exécutés sans délai.

(.LIMITÉE]

INCORPOREE&ER L’IRREE lliyETABLIE ER3L MREE 1854.

MPIjIj, p.q.

|MAN (JFACTURIERS et M ARCH AM GROS,

connaissance parfaite à l’hom-
uçtout

— MAGASINS;-—

RUE SUSSEX ET DUKE,.CHAUDIERE
2M1-87-88.

Tourmenté par toutes ces idées, 

qui bouillonnaient en son cerveau, 
M. de Mussidan allait le long en 
long, se préoccupant si peu de la 
présence de sa fem ne, qu’il lais
sait, par moment, échapper des 
lambeaux de phrases et de sourdes 

exclamations.
Ce manège, à la longue, irrita la 

comtesse, dont les derniers mots 
de l’homme au journal avaient 

éveillé la curiosité.
Ne devait-elle pas être toujou rs 

sur le qui-vive, ainsi quo ceux qui 
se trouvent dans une position me
nacée ?

—-Qu’avez-vous donc à vous agi
ter ainsi, Octave ? demanda-t-elle. 
Serait-ce l’indigestion de M. de 

Clinchan qui vous inquiète f
Le comte connaissait sa femme 

pour en souffrir depuis des années.
Il devait êtie accoutumé à cette 

voix de tête si affreusement aga
çante adoptée par elle. Il devait 
être habitué à ce sardonique sou
rire qui était comme figé sur ses 

lèvres.
Cependant, cette apparence de 

raillerie en un tel moment le trans
porta d'indignation.

—Ne parlez pas ainsi, ût-il d'une 

voix frémissante.

uol blister. Read proof below. SUR BON PAPIER

Bois de Charpente, PortesXiDlLL'S SPAVIN CUBE. BT A DBS
Orne* oiCuuxi 

Cleveland Bat AjtD*TRom»a Bred H Chassis, Jalousies, Moulures Ouvrages de luisons, lie.
Seaux, Baquets, Planche, à Laver, Boites et Cause. d'Bmballage.

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Pmg&re Qualité.

nouvelle Boehagerie.Kl*wood, III, Nor.SO, 1868.
D?k-ar Jàint^I1 *have°«tlways purcbaMd your Ken-

jîïiwrî te i
one of the best Uniment» on earth. I have used f.
cn my stable* for three years.__

Yours truly, Cbas. A Sut Dr*.

Pain et gâteaux fait» pour ûtaillee, fruit» 
et confiserie» à bon marché au No. 897 - rue 
Wellington.

KENDALL’S SPAVIN CURL
GRANDE OUVERTURE

- D'UN -
■ AGNiriqDB MAGASIN

BmooELTE, N. Y., November 3, 1886. ABONNEMENTS:
1DIT10H QUOTDIXHHE

EDITH» mnmnMAHÀTM»

....-------- $1.00.

Kpavlno, and 1 here found It » sure cure, I cordl- 
rroommendHto all horoemem H 0njwllT 

Manager Troy Laundry Stable*.

GRANDE VENTE
DE

KENDALL’S SPAVIN CURL Chapeaux de Paille, etcTAPISSERIES, PEINTURES. HUI1B8 
VERNIS, ETC., BTC. H

Bart. Wnrrow Oouett, Ohio, Dec. 18.18m

B35Woii.*.wJiSrtiiæSlcrsï
eaeeofany kind 

Yours truly.

Parapluies, Capots imper
méables, Portemanteaux, 

etc., etc.,
A VIS AÜX MIRES—L» “Sirop O.lm.nl 

JA. de Mme Winslow ” devrait toujoure 
être employ* quand lee enfante font leurs 
dente. Il soulage immédiatement les soof- 
franeee de eee pauvres petite, produisent en 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et lee jeune» chérubins 
s’éveillent aussi '• brillante et frais qu’un 
bouton de roee.” O sirop est trée-agréable 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit eee gen- 
eivee, enlève tout» deoleur, fait disparaître 
lee souffrances intestinales en réglant la di
gestion, et est le meilleur remède oonnnu 
contre la diarrhée, soit qu’elle pro vienne de 
la dentition eu raotree cause». Vingt-cinq 

île la bouteille. Ayes confiance et de- 
__ndes le “ Sirop cernent de Mme Wins
low ’’ et ae prenas aucune autre ptèffara-

exécutons aussi tea tse sortes d’on- 
vrage. 1 frroqu. « dAoonUon, * paste; * 
tout genre. Venez non. vetr teint d slier 
»i Heure. Tout enerose zen samntt.

ALFRED EBRIETE
Résidenceprtvte: *8, raederEgHee. 
22m-ta'M«a*n : SI, rue Duke, ChaodHzea.

Horse Doctor.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Prie* *1 per bottle, or six bottles for |6. AUDnur 

glstft have It or can get It tor you, or It will beeent

BY ALL MtUOOIBTS.

Chez

JOSEPH COTE
114 BUZ 1HXBAU, OTTAWA

P S—Pour argent comptant eeulemenSOLD
rible.

De rouge qu’il était, il devint 
blême, Il chancela* fit un tour sur 

lui-même, et s,affaissa sur le cana

pé en murmurant :
—Repas trop copieux !... éruc

tions violentes !... c’étp;t indi

qué !...
Il se trouvait mal-
M. de Mussidan, presque effrayé, 

ee pendit aux sonnettes-

UNIMENT GÉNEAU lu Mitre d e M* e total36 AJVS DE SUCCÈS
SewI Topique

ae rAsameew remplaçant le 
JFeu sans dou- 

■A leur ni chûte du 
poil. — Guérison 

X rapide et sûre 
des Bolteriem,

Vesslgons Engorge- 
i. Suros. Eparvins, etc.

Tapiatri-, Natcw Halle, «te.

___ :7_,, . P*s
R8TIMAT10NS ÏOUBNOB SUB DEMAND ^

CkAlmd’etade 
tie chambre sa

toirylM, 
tie salea,

Necretalm, Blblletheie 
Chai*eei ea tmpla, Amse

Mâcher, Nef* , (Jaaapes, lâle» 
Telles feeeâree e* rw

bl
M*

Rardlte eeerte—Un très
pamphlet illusüé de 132 page», toti- 
S7raüiisur la Surdité, Bruits dans la 

Idle. Comment vous guérir vous-mêmes

■lrelra, enfla tant ee qa’il fhaf>»nr

632 &, 684 RUE SUSSEX, JOSEPH SOYDENlettes. 
jambes

hleGÊNBAÜ, 175. iw St-Honort,Paris

ts, Mo 
tsdes; JOHN SHEPHERD

ee caesivijua rvn nmuvu, o cia. aui
827, Bllfl yilff—, OttflWfl Or Nlo&b<tik.3048t4John^Montrtal.

et cheat voua. Port franco, 6 cia. Adresses
N

A continuer
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Stemw y 
Orgnea Ha»ni

si» Et
et t*

Ktmbel

Not 
avons 

asssorti 
complet e 

de bons pi 
seconde mi 

prix et i 
tionssoi 

portée 
tous

67 RUE IS
L’heure de !

dine à six heures dan 
lisent depuis le

e sept min

On 
float, 
vient d 
Il est d 
madame, sans lui d 

de s'excuser. — Q ,a 
sonné, j’ai cru que c’ 
cin qui arrivait.

monsieur, avec in 
tendais-tu donc ? ser 

madame.—Croyez v 
une ganté de fer puis 
uu estomac ruiné pai 
rtijas a heure régi 
imagm z vous que et 
ma ade que de se se 
petit feu dans les aog 
tente, en se disant : 
lui a p ut-êlre passé i 

(Monsieur, qui sent 
garde le silence ) 

madame, — D tign 
moins répondre à la i 
que je vais vous faire 

monsieur.—Laquell 
madame —Pouvt z-v 

vous avez l’iiileniio 
tous les jours â pareil 

monsieur, doux. — 
boune, esi-ce que tu 
pour une pauvre fois 
rentré de sept minu 
J at été letenu pour u 
laquelle on m’a dem 

madame - Rien ne d 
n.r vous n’allez pas ê 
d’une semaine ; on c 
sept minutes et l’on 
années.

monsieur.—Ça ne s 
madame —Coiumeut 

jamais vu ! mais, hie 
ne me parliez vous pa 
le capitaine La Pérou 
en promettant de re 
depuis le temps, n’a pi 
paru au foyer conjugi 

monsieur—Mais il 
ving -dix ans de c la 1 

madame.—li n’en est

d?
fûtes ei

pable.
monsieur.—Et puis, 

j'ai ajouté qu’il avait j 
naufi age.

madame.—Cest bien 
qu’on a péri dans 
quand il n’y avait là | 
vous démeuiir. Ah ! 
trompez étrangement i 
que, le jour, où il vou: 
plus rentrer,vous vous 
re en faisant roett. e dar 
que vous êtes partis da 
qui n’est jamais rede c 
moi, ces hietoiiet-là 
pas, je vous préviens, | 
celle d'aujourd hui.

monsieur.—Je ne sai 
vois une histoire.

madame—Monsieur i 
ver ici tout bouffi de î 
quand on l’mterroge 
da:gne l’interroger, ü 
vres pour dire que c’ei 
Oh ! je ne suis pas ci 
le savoir, votre fameux 
loin de désirer de les 
est des choses qu’on c 
que instant d’aop 

monsieur.—Ne 
tre martel en tête parct 
l'affirme, je me suis 
affaires d'un autre ?

madame.—Jolie affaii 
qu’un époux ne peut a 
hors, je le sais, il n’y a 
parler. Mais, au logis, 
dre des pincettes pour 
cher un root 
■monsieur.—Je te répè 
un secret qui n’est pas I 

MAPVME.—Oui, Pexct 
commode.

monsieur, agacé. —A 
rendras fou.

MADAME.--Vous u’avt
de «pur poor pela,

CRUDE 5REÇ
TWWt, lîlffl

MERCREDI 26 JUIN 1888
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